
ENTRETIEN avec Fabrice CREUX,
à  propos  du  33ème  Festival
Musique  &  Mémoire,  du  17
juillet au 2 août 2026

Chaque édition de Musique & Mémoire est
une expérience totale à

vivre dans les Vosges du
Sud. La 33ème édition 2026

ne déroge pas à la règle. Le
Festival vosgien promet un

nouveau Parcours artistique,
dont le rythme mêle musique
et patrimoine ; il annonce

grandes fresques et « pas de
côté », continuité (Bach l’éternel) et

nouvelles idées. Point d’orgue, la
dernière année de résidence des Timbres

dont l’offre XXL cette année comprend de
nouveaux programmes dont un grand bal

renaissance aux côtés des Vêpres de
Monteverdi. C’est aussi les concerts
d’orgue, fabuleuse (re)découverte du

patrimoine local ainsi ressuscité dans
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des mises en scènes musicales qui se
révèlent mémorables. Présentation,

explications…
________________________________________

 

 

 

 

 CLASSIQUENEWS : Comment s’inscrit cette nouvelle édition vis-
à-vis des précédentes ?
FABRICE CREUX : Porté par l’extraordinaire succès de l’édition
2025, ce nouvel opus s’inscrit dans une dynamique puissante en
proposant un parcours artistique allant de Pygmalion, sublime
opéra ballet de Jean-Philippe Rameau aux merveilleuses Vêpres
de la Vierge bienheureuse de Claudio Monteverdi.
Chaque édition du festival Musique et Mémoire, s’inscrit dans
un « continuum » artistique, tout en portant de nouvelles
idées.
Ce 33e opus fait part la part belle à de grandes fresques
musicales, mais s’attache également à proposer des « pas de
côté  »  avec  des  propositions  artistiques  singulières  (les
sonates et partitas pour violon seul de Bach par la violoniste
Sue-Ying  Koang  dans  un  parc  botanique,  une  relecture
audacieuse de grandes pages du même auteur par un ensemble de
marimbas…).
Ce  parcours  accueillera  également  des  ensembles  qui  n’ont
jamais encore vécus l’expérience du festival : l’Achéron de
François  Joubert-Caillet  ou  encore  le  jeune  ensemble
Barbaroco. Cette édition sera également grandiose aussi dans
son intimité : sublime solo de viole de Christine Plubeau, une
rencontre entre hier et aujourd’hui…. Dialogue à 2 à la Cour
de Dresde ou encore à 3 avec l’ensemble ami : Les Timbres…



Au fond, ce que défend le festival Musique et Mémoire c’est
l’idée d’un triptyque « gagnant » reposant sur la rencontre
entre une œuvre, un artiste / un ensemble et un lieu. Pointue
et variée, la programmation du festival rend compte cet été
encore compte de la vitalité de la musique ancienne, dans un
esprit d’ouverture absolu.

 

CLASSIQUENEWS : 2026 marque la fin de la résidence offerte à
l’ensemble Les Traversées Baroques. Quel regard portez-vous
sur les 3 années ainsi réalisées ? En quoi la proposition des
artistes a-t-elle répondu à la promesse artistique du Festival
?

FABRICE CREUX : La résidence des Traversées Baroques a été
d’une  richesse  extraordinaire  en  conjuguant  avec  force  et
audace, médiation, transmission, création et diffusion. Elle
aura permis la diffusion des programmes de l’ensemble, (Tupasy
Maria et Musique à la Cité des Rois), mais également une
nouvelle création très originale, comme Ensaladas Ibéricas.
Une présence renforcée des équipes artistiques sur le terrain
a également été mise en place dans le cadre de la semaine des
bibliothèques ou de stages en écoles de musiques, afin de
créer des liens uniques avec le territoire et sa population.
En un mot cette résidence des Traversées Baroques aura été un
extraordinaire accélérateur de l’encrage local du festival,
qui doit sans cesse renouveler son lien indéfectible avec les
Vosges du Sud.
Pour  sa  dernière  année  de  résidence,  nous  amplifions  les
actions de médiation avec ce collectif bourguignon, avec un
extraordinaire  projet  dédié  à  la  musique  et  la  danse
renaissance, qui trouvera son aboutissement lors d’un grand
bal qui devrait rassembler 400 participants.

Lors du festival, l’ensemble Les Traversées Baroques proposera
un parcours XXL ! Le Combat des chefs, une joute entre le
cornet et le violon, imaginé avec l’ensemble Artifices, puis



la  rencontre  entre  l’imaginaire  d’Etienne  Meyer  et  les
madrigaux de Monteverdi, et enfin pour conclure ces 3 années
de complicité une plongée somptueuse dans le chef d’œuvre
sacré du grand Claudio Monteverdi.
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CLASSIQUENEWS : Qu’attendez-vous de leur lecture des Vêpres de
Monteverdi, réalisées en clôture de l’édition 2026 ?
FABRICE CREUX : Nous attendons évidemment un final somptueux
avec cette fresque hors du commun et universelle.
Intimistes  ou  monumentales,  mystiques  ou  extraverties,
les Vêpres de Monteverdi constituent non seulement une œuvre
sans  pareille,  fabuleusement  inventive,  mais  encore  une
expérience musicale aussi rare qu’inoubliable.

C’est la première fois que le festival Musique et Mémoire
programmera  ce  monument  et  nous  sommes  évidemment  très  «
émus » de pouvoir proposer un tel final à notre public dans le
contexte architectural inspirant de la basilique Saint-Pierre
de Luxeuil-les-Bains.

De plus, Les Traversées Baroques pour produire cette version
ont recruté de jeunes chanteurs lors de différentes auditions.
Ce qui correspond pleinement à l’idée du festival de permettre
la rencontre entre les générations de musiciens.

Ce sera de toute une évidence un grand moment qui s’inscrira
comme un marqueur fort dans la longue destinée du festival
Musique et Mémoire.

 

CLASSIQUENEWS – L’orgue est l’un des volets importants du
Festival. Que proposez-vous cette année ?
FABRICE CREUX : les instruments du territoire, qui font partie
de la Ligne des Orgues Remarquables, séduisant concept franco-
suisse, seront célébrés dans 3 programmes inédits mettant en
scène les spécificités sonores propres à ces chefs-d’œuvre :
Lumière  et  splendeur  de  la  Renaissance  espagnole  à
Grandvillars  avec  Jean-Charles  Ablitzer  et  l’ensemble
Barbaroco, le suave dialogue de 3 cornets par Les Traversées
Baroques  avec  l’orgue  italien  de  l’église  Ste  Odile  de
Belfort, puis toute la richesse de l’orgue historique de la



basilique St Pierre de Luxeuil-les-Bains dans une merveilleuse
célébration de Jean-Philippe Rameau offerte par Jean-Charles
Ablizter, compagnon de route fidèle du festival.

L’orgue, instrument identitaire de Musique et Mémoire, reste
très  présent  dans  la  programmation.  C’est  sans  doute  une
caractéristique singulière de notre projet artistique.
Et cette année, nous nous attachons à promouvoir le projet de
restauration de l’orgue historique de l’église Saint-Georges
de Faucogney-et-la-Mer qui est à l’origine de la création du
festival  (souscription  sur  le  site  de  la  fondation  du
patrimoine,
https://www.fondation-patrimoine.org/les-projets/orgue-de-legl
ise-saint-georges-de-faucogney-et-la-mer/12925).

 

CLASSIQUENEWS – Vous accueillez une nouvelle fois, l’ensemble
Masques pour Pygmalion de Rameau. En quoi ce programme est-il
l’un des temps forts de la nouvelle édition ?
FABRICE CREUX : Le festival Musique et Mémoire permet rarement
d’offrir à notre public l’expérience bouleversante de l’opéra,
genre inouï né à l’aube du baroque.
Pour  autant,  nous  avons  pu  proposer  par  le  passé  avec
l’ensemble Masques cette émotion pure (Vénus & Adonis de John
Blow et Acis & Galatea de Händel).
Et nous sommes très heureux d’ouvrir le festival 2026 avec
Pygmalion  qui  est  considéré  comme  un  exemple  parfait  de
l’opéra-ballet français, un genre qui combine chant, danse et
musique  orchestrale.  Créé  en  1748  à  l’Académie  royale  de
musique de Paris, l’œuvre illustre l’excellence de Rameau dans
son  utilisation  novatrice  de  l’harmonie  et  sa  capacité  à
exprimer  des  émotions  complexes  à  travers  la  musique.
L’histoire  est  basée  sur  le  mythe  de  Pygmalion  tiré  des
Métamorphoses d’Ovide.

Un  monde  merveilleux  que  le  public  de  Musique  et  Mémoire
découvrira avec en décor le gigantesque cul de lampe sculpté

https://www.fondation-patrimoine.org/les-projets/orgue-de-leglise-saint-georges-de-faucogney-et-la-mer/12925
https://www.fondation-patrimoine.org/les-projets/orgue-de-leglise-saint-georges-de-faucogney-et-la-mer/12925


de la tribune de l’orgue historique de la Basilique Saint-
Pierre  de  Luxeuil-les-Bains.  Un  accord  rare  entre  lyrisme
musicale et d’une sculpture monumentale de la fin du XVIIe
siècle.

 

CLASSIQUENEWS  –  Y-a-t-il  des  nouveautés  cette  année  ?
Lesquelles  ?
FABRICE CREUX : Chaque édition est en soi une nouveauté, mais
j’ai  envie  de  mettre  l’accent  sur  quelques  moments
particuliers  de  notre  parcours  en  17  concerts.

Pour sa première participation au festival Musique et Mémoire,
l’Achéron  de  François  Joubert-Caillet  met  en  lumière  les
racines folkloriques de la musique italienne renaissante, puis
évoque l’art de l’improvisation dont il a le secret dans un
programme à la fois festif et virtuose, varié et intemporel.

A Héricourt, le claveciniste Laurent Stewart au jeu riche de
cette curiosité qui ne se départ jamais de l’émotion, se jette
dans l’intense palette expressive des Partitas de Bach, puis
remontant  le  temps  évoque,  avec  la  complicité  d’amies
musiciennes, la figure du grand humaniste Constantijn Huygens,
dont les lettres abondent en références musicales et évoquent
de  nombreux  compositeurs  de  renom,  tels  que  Johann  Jakob
Froberger (qui a vécu la fin de sa vie à Héricourt), Henri Du
Mont,  Carolus  Hacquart  ou  encore  Jacques  Champion  de
Chambonnières.

Le jeune ensemble Tumbleweeds viendra révéler au public du
festival son premier enregistrement discographique dédié à un
voyage musical de la Vénétie à l’Emilie-Romagne.

En un mot, une myriade d’émotions…

Propos recueillis en février 2026
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33è Festival Musique et Mémoire dans les Vosges du Sud : du 17
juillet au 2 août 2026 – LIRE aussi notre présentation de
l’édition 2026 : temps forts, artistes et ensembles invités… :
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-33eme-festival-mus
ique-et-memoire-du-17-juin-au-2-aout-2026-les-traversees-
baroques-masques-les-timbres-18-concerts/

Plusieurs temps forts enrichissent à nouveau une
programmation particulièrement prometteuse. La suite de

l’exploration
lyrique de
l’ensemble

Masques (Olivier
Fortin,

direction), avec
notamment «
Pygmalion »

(1748), sommet
dramatique et

théâtral de
Rameau en

ouverture du
festival

(Luxeuil-Les-
Bains, ven 17 juillet 2026, 21h). Cyril Auvity dans le

rôle titre. Le parcours en 5 actes des Traversées
Baroques, qui pour sa 3è et dernière année de

résidence, présente ainsi pas moins de 4 programmes en
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création : Le Combat des chefs (dim 26 juillet, 17h /
Corravillers, église Saint-Jean Baptiste), …

 

 

 

 

TEASER VIDÉO 2026

Chaque été, les VOSGES DU SUD accueille le Festival Musique et
Mémoire, une expérience unique à vivre du 17 juil au 2 août

2026 dans les églises et les sites patrimoniaux du territoire
vosgien. En 2026, Fabrice Creux invite les ensembles Masques,
L’Achéron, Les Timbres sans omettre Les Traversées Baroques
qui présentent plusieurs programmes phares pour la 3è et

dernière année de résidence (dont les formidables Vêpres de
Monteverdi en clôture) – reportage spécial : extraits des
concerts 2025 – un festival de Territoire – réalisation : ©

Philippe Alexandre Pham 2026
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VOSGES DU SUD. 33ème Festival
Musique  et  Mémoire,  du  17
juillet au 2 août 2026. Les
Traversées Baroques, Masques,
Les Timbres… 17 concerts

Le festival MUSIQUE & MÉMOIRE 2026
s’annonce sous les meilleurs

auspices (cette année, 15
jours de festivités

musicales du 17 juillet au 2
août 2026) ; fort de son

public en pleine croissance
(un nouveau record a été

atteint en 2025), le
Festival des Vosges du Sud
poursuit sa carrière exemplaire, porté
par une programmation aussi audacieuse

qu’exigeante, conçue par son fondateur et
directeur artistique, Fabrice Creux. Du
merveilleux de l’opéra-ballet Pygmalion

de Jean-Philippe Rameau aux célébrissimes
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et enivrantes Vêpres de la Vierge de
Claudio Monteverdi, cette 33e édition
célèbrera toute la force de la scène

baroque européenne actuelle.
 

 

 

Plusieurs temps forts enrichissent à nouveau une programmation
particulièrement  prometteuse.  La  suite  de  l’exploration
lyrique  de  l’ensemble  Masques  (Olivier  Fortin,  direction),
avec notamment « Pygmalion » (1748), sommet dramatique et
théâtral  de  Rameau  en  ouverture  du  festival  (Luxeuil-Les-
Bains, ven 17 juillet 2026, 21h). Cyril Auvity dans le rôle
titre.

Le parcours en 5 actes des Traversées Baroques, qui pour sa 3è
et dernière année de résidence, présente ainsi pas moins de 4

https://musetmemoire.com/


programmes en création : Le Combat des chefs (dim 26 juillet,
17h / Corravillers, église Saint-Jean Baptiste), une joute
entre  le  cornet  et  le  violon,  imaginé  avec  l’ensemble
Artifices ; la rencontre entre l’imaginaire d’Etienne Meyer et
les madrigaux de Monteverdi ; sans omettre la super production
réalisée  en  partenariat  avec  le  festival  de  Beaune  :  les
sublimes Vêpres à la Vierge du même génial Claudio Monteverdi
(1610), point d’orgue et concert de clôture du Festival (dim 2
août,  21h  /  Luxeuil-les-Bains,  basilique  Saint-Pierre  et
Saint-Paul) ;

L’orgue  continue  d’être  particulièrement  fêté  en  2026.  Le
cycle  «  orgues  historiques  »  qui  réalise  à  nouveau  cette
année, une passionnante mise en scène de l’orgue, grâce au
trésor territorial : «  la Ligne des Orgues Remarquables, –
séduisant  concept  franco-suisse  ;  seront  célébrés  dans  3
programmes inédits : Lumière et splendeur de la Renaissance
espagnole  à  Grandvillars  avec  Jean-Charles  Ablitzer  et
l’ensemble Barbaroco (jeu 23 juillet, 20h) ; suave dialogue de
3  cornets  avec  l’orgue  italien  de  l’église  Ste  Odile  de
Belfort ; puis apothéose avec toute la richesse de l’orgue
historique de la Basilique St Pierre de Luxeuil-les-Bains dans
une étonnante célébration de Jean-Philippe Rameau (samedi 1er
août,  21h  /  Luxeuil-les-Bains,  basilique  Saint-Pierre  et
Saint-Paul)

 

Le 33ème Festival Musique & Mémoire sait aussi cultiver des
formats plus intimes mais non moins captivants : c’est ainsi
la première participation de l’Achéron de François Joubert-
Caillet qui célèbre les racines folkloriques de la musique
italienne  renaissante,  tout  en  évoquant  l’art  de
l’improvisation (dim 19 juillet, 11h / Faucogney-et-la-Mer,
chapelle Saint-Martin) ;

Pour  sa  part,  le  claveciniste  Laurent  Stewart  éclaire
l’intense  palette  expressive  des  Partitas  de  Bach,  puis



remontant  le  temps  évoque,  avec  la  complicité  d’amies
musiciennes, la figure du grand humaniste Constantijn Huygens,
dont les lettres abondent en références musicales et évoquent
de  nombreux  compositeurs  de  renom,  tels  que  Johann  Jakob
Froberger, Henri Du Mont, Carolus Hacquart ou encore Jacques
Champion de Chambonnières…(dim 19 juillet, 15h / Héricourt,
église luthérienne) ; ne manquez pas non plus le sublime solo
de viole de Christine Publeau, une rencontre entre hier et
aujourd’hui (programme « clair et obscur » / dim 2 août, 11h
Melisey, choeur roman)…. ; le Dialogue à 2 à la Cour de Dresde
ou encore à 3 avec l’ensemble Les Timbres (mer 22 juillet, 17h
/ Faucogney-et-la-Mer, église Saint-Georges, programme « Carré
d’as » : Portraits de François Couperin, Antoine Forqueray,
Marin Marais et Jean-Philippe Rameau)…
« Une édition ciselée au cœur des Vosges du sud pour parcourir
la géographie musicale de l’époque baroque », annonce Fabrice
Creux. La promesse est irrésistible !

 

 

 

LA BILLETTERIE EN LIGNE :
https://musique-et-memoire.vostickets.fr/Billet/FR/catalogue-M

USIQUE_ET_MEMOIRE.wb?REFID=gEQNAAAAAAAVAA

 

 

TOUTES LES INFOS, le détail des programmes, les artistes
invités du 33è Festival Musique & Mémoire sur le site du

Festival Musique & mémoire 2026 – 17 juillet – 2 août 2026:
https://musetmemoire.com/
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TEMPS FORTS en  3 actes / 3 week
ends

https://musetmemoire.com/


ACTE I
Vendredi 17 juillet, 21h
Luxeuil-les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
RAMEAU : Pygmalion, opéra-ballet
Ensemble Masques
Olivier Fortin, direction

7 voix et 16 instrumentistes
Pygmalion : Cyril Auvity
La Statue : Hannah Ely
L’Amour : Judith van Wanroij
Céphise : Marie-Frédérique Girod
Circassien : Jef Everaert
Direction et clavecin : Olivier Fortin

Samedi 18 juillet, 17h30
Servance, église Notre-Dame de l’Assomption
O Villanella
Influences de la musique populaire italienne renaissante

L’Achéron
Céline Scheen, soprano
François Joubert-Caillet, violes de gambe et direction
Julie Dessaint, violone
André Henrich, archiluth & guitare
Pernelle Marzorati, harpe
Manon Duchemann, percussions

Dimanche 19 juillet, 11h
Faucogney-et-la-Mer, chapelle Saint-Martin
Folias !
L’Achéron
François Joubert-Caillet, basse de viole
Pernelle Marzorati, harpe

Si la mélancolie et l’intériorité sont souvent l’apanage du
répertoire de la viole de gambe, les musiciens qui la
jouaient  autrefois  étaient  pourtant  aussi  réputés  pour  la
profondeur de leur chant que pour leurs prouesses



d’improvisateurs chevronnés : de la Renaissance au Lumières,
que ce soit en Italie, Espagne, France, Allemagne
ou Angleterre, l’improvisation était partout…

Dimanche 19 juillet 2026, 15h
Héricourt, église luthérienne
Bach, Partitas
Laurent Stewart, clavecin

Publiées d’abord séparément à Leipzig entre 1726 et 1730, les
6 Partitas de Bach paraissent à compte d’auteur en 1731 comme
Opus 1. Blandine Verlet précise : « Elles font coïncider son
propre style avec l’esprit de la danse. Il écrit d’ailleurs
ces pièces « pour la récréation des amateurs » et non pour
leur  «  instruction  »  comme  souvent…  C’est  sa  propre  «
récréation » autant que celle des amateurs, « récréation »
parce qu’il se sert de tout ce qu’il avait exploré et il le
jette  dans  ces  six  Partitas  avec  une  compréhension  du
clavecin, moins discrète que dans les Suites françaises, et
plus  perceptible  que  dans  les  Suites  anglaises,  plus
chaleureuse. On dirait qu’il les a écrites pour s’en régaler
lui-même au clavier. »

 

 

 

 

ACTE II
 

Mercredi 22 juillet, 17h
Faucogney-et-la-Mer, église Saint-Georges

Carré d’As : Portraits de François Couperin, Antoine
Forqueray, Marin Marais et Jean-Philippe Rameau

Ensemble Les Timbres



Yoko Kawakubo, violon
Myriam Rignol, viole de gambe

Julien Wolfs, clavecin

Une plongée au cœur de la musique française baroque à travers
quatre figures majeures : François Couperin, Antoine

Forqueray, Marin Marais et Jean-Philippe Rameau. À l’image
d’un jeu de cartes d’exception, ce programme réunit quatre

compositeurs majeurs dont la singularité et le génie ont
marqué durablement l’histoire musicale. « Les Timbres est un

ensemble techniquement virtuose, musicalement complice,
poétiquement juste. Que demander de plus ? » Classiquenew

 

Jeudi 23 juillet, 20h
Grandvillars, église Saint-Martin

Première partie
Battalas y danzas

Jean-Charles Ablitzer, orgue

Orgue espagnol Christine Vetter et Joaquín Lois Cabello
Splendeur et spécificité de l’orgue ibérique, les vigoureuses

trompettes en chamade donnent un relief particulier aux
batailles, style d’écriture dont les anciens compositeurs
espagnols se sont montrés particulièrement friands. Ces
traditionnelles narrations musicales de confrontation

guerrière apparaissent comme une spécialité des compositeurs
de la péninsule, mais aussi des musiciens du Nouveau Monde.

Dans une alternance de guerre et de paix, les danses glosées,
elles aussi typiques d’Espagne, apportent lors d’une phase de

repos joie ou nostalgie, le temps de fourbir les armes…

Seconde partie

Glosas de Oro
Lumière et splendeur de la Renaissance espagnole

Ensemble Barbaroco
Ariane Le Fournis, mezzo-soprano

Eliaz Hercelin, dessus de viole et direction
Claire Gravelines, ténor de viole



Hyérine Lassalle, basse de viole
Lukas Schneider, basse de viole

Armin Yaldaei Morales, orgue
Ilan Hercelin, percussions

Vendredi 24 juillet, 21h
Lure, église Saint-Martin

(ou Faucogney, église Saint-Georges)
Bach, entre ciel et terre

Cantates
Ein feste Burg ist unser Gott, BWV 80

Jesus schläft, was soll ich hoffen? BWV 81
Brich dem Hungrigen dein Brot, BWV 39

Ensemble Masques
Olivier Fortin, direction

4 voix et 15 instrumentistes

Les cantates de Bach dépassent leur cadre liturgique pour
toucher à l’universel. La BWV 80 impressionne par sa puissance

et sa vigueur contrapuntique, la BWV 81 met en musique le
passage du doute à la sérénité à travers des contrastes

musicaux saisissants, et la BWV 39 célèbre l’élan de
compassion humaine dans une fresque chorale majestueuse. Ces
œuvres donnent voix aux grandes émotions qui nous habitent

encore aujourd’hui : force, peur, consolation et solidarité.

Samedi 25 juillet 2026, 15h
Plancher-Bas, église Saint-Pancras

A la cour de Dresde
Sue-Ying Koang, violon

Vincent Bernhardt, clavecin
Ce programme met à l’honneur Johann Georg Pisendel

(1687-1755), premier violon de l’orchestre de la cour de
Frédéric Auguste II, futur roi de Pologne et prince-électeur

de Saxe à Dresde.

Dimanche 26 juillet 2026, 11h
Lure, parc botanique de l’abbaye



Bach : Sonates BWV 1001, BWV 1003, BWV 1005 et partita BWV
1002

Sue-Ying Koang, violon
« Comme [Bach] juge d’après ses doigts, ses morceaux sont

extrêmement difficiles à jouer ; car il exige que les
chanteurs et les instrumentistes fassent avec leur gorge et
leurs instruments exactement ce qu’il peut jouer au clavier.

Or, cela est impossible. » Johann Adolf Scheibe, Der critische
Musicus, vol. 6, 14 mai 1737

 

Dimanche 26 juillet, 17h
Corravillers, église Saint-Jean Baptiste

Le Combat des chef.fes
Amour, virtuosité, rivalité : cornet à bouquin versus violon,

l’histoire enfin dévoilée !

Ensembles Artifices et les Traversées Baroques
Alice Julien Laferrière, violon baroque

Judith Pacquier, cornet à bouquin
Maguelonne Carnus, violoncelle, viole de gambe

Laurent Stewart, clavecin et orgue
Vincent Bouchot, écriture et récitant

Etienne Meyer, regard extérieur

Deux instruments de deux familles différentes, mais qui ont en
commun une tessiture brillante, un pouvoir de charmer et une

virtuosité qui semblent n’avoir pas de limites, se sont
affrontés au XVIIème siècle, via des interprètes et des

compositeurs géniaux : le cornet, instrument à vent, et le
violon, instrument à cordes.

 

 

 



ACTE III

Mercredi 29 juillet 2026
Fougerolles Saint-Valbert, écomusée du Pays de la Cerise
Bach et percussions
1 vibraphone, 2 marimbas et lames contrebasse
Trio SR9
Trio de marimbas
Paul Changarnier, Nicolas Cousin et Alexandre Esperet
Après dix années de tournées et un premier disque dédié à la
musique de Jean-Sébastien Bach, le Trio SR9, trio de marimbas,
poursuit l’exploration de ce vaste répertoire.

 

Jeudi 30 juillet, 21h
Belfort, église Sainte-Odile
A tre cornetti

Les Traversées Baroques
Dagmar Šašková, soprano
Judith Pacquier, Liselotte Emery, Marc Pauchaud, cornets à
bouquin – Laurent Stewart, orgue
En 1636, Marin Mersenne écrit dans son Harmonie Universelle à
propos du cornet à bouquin : « le son qu’il rend est semblable
à l’éclat d’un rayon de Soleil, qui paroist dans l’ombre ou
dans les ténèbres… ».

Vendredi 31 juillet, 21h
Ecromagny, église Saint-Martin
Regards Croisés
Les Traversées Baroques
Dagmar Šašková, soprano
Judith Pacquier, cornet à bouquin
Laurent Stewart, orgue

« Claudio Monteverdi est une référence de taille. Je n’entends
absolument pas me mesurer ou me comparer à lui, cela n’aurait
évidemment aucun sens. Je me sers plutôt de sa musique comme
d’un point de départ à la nouvelle composition ».



Claudio  Monteverdi,  Etienne  Meyer  :  rencontre  entre  un
compositeur d’aujourd’hui et la musique du génial maître de
chapelle de la basilique de Saint-Marc de Venise… Comment un
compositeur  actuel  s’approprie-t-il  et  transpose-t-il
l’héritage d’un langage inventé il y a 400 ans ? Comment va-t-
il utiliser les timbres des instruments anciens, les textes,
les éléments mélodiques, les jeux d’écho, les harmonies… ? Une
carte blanche aux allures de challenge proposée ici à Etienne
Meyer.

 

Samedi 1er août, 21h
Luxeuil-les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
L’école de Rameau, de l’opéra à l’église
Comment Rameau jouait-il de l’orgue et dans quel style ?
Splendeur et poésie de l’orgue des Lumières.
Jean-Charles Ablitzer, orgue historique

Jean-Philippe Rameau a été organiste toute sa vie, tout comme
Claude Bénigne Balbastre. Tous deux sont nés à Dijon de pères
organistes qui se partageaient les différentes tribunes de la
ville. Les deux frères Rameau, Claude et Jean-Philippe furent
les  maîtres  successifs  de  Claude  Balbastre,  Jean-Philippe
proposant  même,  dès  1750,  de  l’aider  financièrement  à
s’installer  à  Paris,  considérant  son  compatriote  dijonnais
comme l’un des plus fameux organistes de son temps.
Si Balbastre, âgé de 25 ans, nous a laissé 40 pièces destinées
à l’orgue dans son manuscrit de 1749, Rameau n’a écrit que
pour l’opéra ou le clavecin.
Alors comment Rameau jouait-il de l’orgue et dans quel style ?
La confrontation et la mise en miroir des pièces de Balbastre
avec  des  extraits  des  opéras  de  Rameau,  transcrits  pour
l’orgue, montrent l’influence indéniable que la musique de
scène a pu exercer sur le jeune compositeur et la proximité
stylistique de l’ensemble des œuvres, Balbastre allant même
jusqu’à emprunter quelques thèmes musicaux à son aîné. Ses
pièces d’orgue de 1749 laissent alors possiblement entrevoir
un Rameau inconnu, organiste et improvisateur.
À l’audition du programme proposé, l’influence de l’opéra sur
la composition pour orgue à l’époque des lumières apparaît



avec évidence au fil des pièces qui s’entrecroisent, dans une
succession d’arias, de rondeaux, de dialogues et de mouvements
de danse. L’orgue historique de la basilique né à l’aube du
XVIIe siècle et enrichi au cours des siècles suivants des
sonorités  baroques  sera  un  traducteur  privilégié  de  cette
évocation lyrique.

A 11h, rencontre avec Jean-Charles Ablitzer

Dimanche 2 août 2026, 11h
Melisey, choeur roman
Clair-Obscur
Christine Plubeau, viole de gambe
Ce  programme  a  été  conçu  comme  un  voyage  initiatique  et
amoureux à travers le répertoire de la viole de gambe, du
XVIIe siècle à la musique contemporaine de Philippe Hersant.
Vous découvrirez des chemins inédits où l’ancien et le moderne
se rencontrent et dialoguent grâce aux sonorités chaudes et
profondes de cet instrument.

 

Dimanche 2 août 2026, 21h
Luxeuil-les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul

Vespro della Beata Vergine
Claudio Monteverdi (1567-1643)
Chœur et orchestre des Traversées Baroques
Etienne Meyer, direction
31 musiciens

Intimistes  ou  monumentales,  mystiques  ou  extraverties,  les
Vêpres de Monteverdi constituent non seulement une œuvre sans
pareille, fabuleusement inventive, mais encore une expérience
musicale aussi rare qu’inoubliable. C’est en 1610 que sont
publiées les Vêpres de la Vierge, partition d’une exubérance
sonore,  d’une  modernité  et  d’une  diversité,  absolument
extraordinaire. Avec cette pièce maîtresse dédiée au pape Paul
V, démonstration péremptoire et magnifique des hauteurs de son
art  et  de  son  inspiration,  illustration  militante  et
exemplaire du dogme du culte de la Vierge réaffirmé par le



récent Concile de Trente, Monteverdi se place. Rome, Caput
Mundi, ne serait-ce pas le champ d’action idéal pour le plus
grand compositeur de son époque? Hélas, les grands de ce monde
ne prêtent pas toujours oreille aux pouvoirs de la musique. Il
espérait attirer l’attention du Pape Paul V à Rome : c’est à
Venise, trois ans plus tard, que Monteverdi trouvera un point
de chute à sa mesure en devenant maître de chapelle à San
Marco, la chapelle du Doge.

 

 

 

 

TOUTES  LES  INFOS,  le  détail  des  programmes,  les  artistes
invités du 33è Festival Musique & Mémoire sur le site du
Festival Musique & mémoire 2026 :
https://musetmemoire.com/
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CRITIQUE,  festival.  Musique
et mémoire, Hericourt, le 19
juillet  2025.  Insaladas
ibéricas  [Flecha  El  Viejo,
Fernandez,  Chacon…],
création.  Les  Traversées
Baroques.  Etienne  Meyer  et
Judith Pacquier, co direction

Dans l’église d’Héricourt, plus ancien
temple luthérien du territoire et qui

témoigne encore de l’installation de la
princesse de Wurtemberg localement, y

invitant son compositeur favori,
l’excellent Johann Froberger, le Festival

Musique et Mémoire poursuit son
compagnonnage fructueux avec Les

Traversées Baroques. Le programme est
réalisé en création, commande du festival
au collectif qui réalise cet été, sa 2eme

https://www.classiquenews.com/critique-festival-musique-et-memoire-hericourt-le-19-juillet-2025-insaladas-ibericas-flecha-el-viejo-fernandez-chacon-creation-les-traversees-baroques-etienne-meyer-et-judith-pacquier/
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année de résidence [sur les 3].

Sous la codirection du ténor Étienne Meyer et de la
cornetiste Judith Pacquier, les 8 musiciens requis (4
chanteurs, 5 instrumentistes) ressuscitent la verve
dramatique, picaresque, des « insaladas » ibériques,
ces « salades » musicales, savamment rythmées, qui se
jouent de la variété poétique des textes, à la fois
profanes et religieux, et dans un naturel expressif

savoureux, grâce à l’engagement comme à l’indiscutable
cohésion des interprètes.

Métissages espagnols
à Héricourt

Les compositeurs abordés témoignent de la libre circulation
des  styles  et  des  sujets,  du  mélange  des  langues  [latin,
espagnol, catalan,…] de part et d’autre de l’Atlantique. S’y
distinguent nettement l’imagination délirante de Mateo Flecha
El Viejo, le plus ancien de tous et probable inventeur du
genre  [né  en  1481],  cf  ce  soir,  «  La  Bomba  »  ;  Gaspar
Fernandez [né ca 1565] qui fait ainsi le lien entre les deux
siècles XVIe et XVIIe, cf « Venimo con gran contento… »  ;
enfin, F. Chacon, organiste de la cathédrale de Cordoba, dont
« Il Molino » [/ Moulin, mon ami…] est assurément la pièce
maîtresse du programme par sa vitalité imaginative, son jeu
permanent, passant d’un registre à l’autre, et dans le geste
interprétatif, mêlant avec une grande maîtrise la combinaison
des voix placées entre les instrumentistes : une alliance
superlative de timbres jaillit combinant non sans saveur et
grande séduction sacqueboutes, basson, chalemie et cornet… 
Distinguons en particulier, le chant fruité et intense de la
chalemie, précurseur du hautbois, d’autant plus percutant et
droit dans l’acoustique parfaite du temple d’Héricourt.

On ne saurait à ce titre souligner l’expressivité singulière
de cette banda instrumentale ainsi restituée [qui s’appuie sur



une solide recherche historiquement informée] ; la palette
sonore qui s’en dégage atteint à la même vitalité à la fois
rustique  et  princière,  surtout  à  ce  caractère  hautement
raffiné et expressif que l’on retrouve dans la peinture du
Siglo de Oro, bientôt profondément marqué par le Caravagisme
et  sa  passion  des  modèles  populaires  (Ribeia,  Murillo,
jusqu’au plus grand Velazquez …) ; une complexité affleurante
sous  la  liberté  affichée  du  geste  répond  exactement  à  la
versatilité  littéraire  des  textes.  Y  fusionnent  le
vernaculaire  et  le  savant,  le  populaire  et  le  sacré,  une
gouaille  délirante  avec  un  raffinement  exquis,  dans  un
équilibre riche en rebonds dramatiques, en images et séquences
contrastées  dont  la  sincérité  primitive  touche  :  c’est
l’esprit de la crèche, qui rassemble les croyants sincères et
dont les chanteurs et instrumentistes expriment la sensibilité
active.

Se distinguent ainsi spécifiquement la verve endiablée et très
dramatique de « La Bomba » de Mateo Flecha le Vieux où se
déploient la panique d’une équipée en plein naufrage, puis ses
prières à l’adresse de Marie et de Jésus (« qui vient de
naître ») ; l’expression libre de la ferveur colore d’un bout
à  l’autre  cet  épisode  d’un  énergie  riche  en  images
picaresques. C’est surtout « El Molino » de F. Chacon qui
remporte tous les suffrages de la vivacité délirante ; la
partition inédite évoque clairement le sourd bruissement du
moulin en activité grâce à l’engagement des 5 chanteurs qui
caractérisent comme à l’opéra, chacune de leur partie. Ce
théâtre  contrasté  et  fervent  illustre  aussi  une  métaphore
spirituelle, l’humanité implorante est semblable à la farine
ainsi broyée, cuite dans le four de la charité et de l’amour
parfait. Une métamorphose spirituelle qui révèle finalement la
poétique  sacrée  des  textes  où  perce  aussi  le  réalisme  de
chansons populaires (comme celle entonnée par la soprano en
complicité alors avec le cornet à bouquin). L’incarnation est
captivante  et  le  choix  des  pièces,  particulièrement  bien
équilibré. Avec ce programme vif et pétillant, le Festival



Musique & Mémoire, à l’image de son visuel 2025, aux couleurs
acides et électriques, sait renouer avec son esprit défricheur
et audacieux, de surcroît dans ce programme des plus vivants
qui est présenté en création.

 

 

Les Traversées Baroques au Temple d’Héricourt (Vosges du Sud,
le 19 juillet 2025) © classiquenews

_______________________________________________________

 

 

 

 

Le FESTIVAL MUSIQUE & MEMOIRE 2025, « scène baroque dans les
Vosges du Sud » se poursuit jusqu’au 3 août 2025 (16 concerts

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2025/07/musique-et-memoire-2025-les-traversees-baroques-concert-ensaladas-ibericas-critique-classiquenews.jpg
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événements). LIRE aussi notre présentation de l’édition 2025
ici  :
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musiq
ue-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-
poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-
gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/

 

(VOSGES du SUD) 32ème FESTIVAL MUSIQUE ET MÉMOIRE 2025 : 18
juil – 3 août 2025 – Bruno Procopio, Le Poème Harmonique, Les
Traversées Baroques, Les Timbres, François Gallon, a nocte
temporis (Reinoud Van Mechelen), François Salque…

 

 

 

Depuis  1994,  le  festival  Musique  et
Mémoire enchante les Vosges du Sud avec
ses  harmonies  baroques.  Né  sur  le
plateau des 1000 Étangs, cet événement
musical s’est imposé comme une référence
nationale de la scène baroque. Au fil
des éditions, le festival a étendu son
rayonnement,  investissant  des  lieux
patrimoniaux emblématiques tels que la
Chapelle  Saint-Martin  de  Faucogney-et-
la-Mer, l’Ecomusée du Pays de la Cerise
à  Fougerolles  Saint-  Valbert  ou  la
Basilique  Saint-Pierre  de  Luxeuil-les-
Bains. Cette alliance entre musique et

patrimoine  offre  une  perspective  unique  sur  l’identité
culturelle  de  la  Haute-Saône.  La  programmation,  riche  et
variée, attire un public fidèle et croissant. Des ensembles
renommés et des artistes émergents se produisent dans des

https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-32e-festival-musique-et-memoire-2025-18-juil-3-aout-2025-bruno-procopio-le-poeme-harmonique-les-traversees-baroques-les-timbres-francois-gallon-a-nocte-temporis-reinoud-van/
https://musetmemoire.com/2025/02/12/musique-et-memoire-2025-32/


cadres naturels et architecturaux exceptionnels, créant une
symbiose parfaite entre art et environnement. Reconnu par les
médias et plébiscité par les mélomanes, le festival Musique et
Mémoire continue d’enrichir le paysage culturel.

 

 

 

 

Prochains concerts & programmes événements, incontournables

 

 

Dimanche 27 juillet, 11h
Faucogney, chapelle Saint-Martin
Suites a violoncello solo senza basso
Johann Sebastian Bach
Suites pour violoncelle 2 (BWV 1008) et 3 ( BWV 1009)
François Gallon

 

Dimanche 27 juillet, 17h
Servance, église Notre-Dame de l’Assomption
Danza !
Le Poème Harmonique
Vincent Dumestre, direction

 

Mercredi 30 juillet, 21h
Fougerolles Saint-Valbert, écomusée du Pays de la Cerise
Bach Project
Vincent Peirani, accordéon
François Salque, violoncelle



 

Jeudi 31 juillet, 17h
Melisey, Choeur roman
Conte musical
Les conquêtes de l’homme armé ou la dame qui ne fût pas
séduite
Ecco la primavera
Armance Merle, flûtes médiévales
Juliette Guichard, vièle médiévale
Manon Papasergio, harpe et vièle médiévale

 

Vendredi 1er août, 21h
Saint-Barthélemy, église
Pièces de clavecin en concert
Jean-Philippe Rameau
Bruno Procopio, clavecin  / Patrick Bismuth, violon
Eleonora Bišćević, traverso
Teodoro Baù, viole de gambe

 

Samedi 2 août, 21h
Marast, église prieurale
Les Variations Goldberg
Johann Sebastian Bach
Matthieu Boutineau

 

 

Dimanche 3 août, 21h
Lure, église Saint-Martin
Trauerkantaten
Johann Sebastian Bach (1685-1750)
Gottes Zeit ist die allerbeste Zeit, BWV 106



Laß, Fürstin, laß noch einen Strahl, BWV 198
Georg Philipp Telemann (1681-1767)
Du aber, Daniel, gehe hin TVWV 4-17
a nocte temporis,
Reinoud Van Mechelen, ténor et direction

 

 

TOUTES  LES  INFOS,  la  billetterie  en  ligne,  le  détail  des
programmes, les artistes invités … directement sur le site du
Festival  Musique  &  Mémoire  2025  :
https://musetmemoire.com/2025/02/12/musique-et-memoire-2025-32
/
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(VOSGES  du  SUD)  32ème
FESTIVAL  MUSIQUE  ET  MÉMOIRE
2025 : 18 juil – 3 août 2025
–  Bruno  Procopio,  Le  Poème
Harmonique,  Les  Traversées
Baroques,  Les  Timbres,
François  Gallon,  a  nocte
temporis  (Reinoud  Van
Mechelen), François Salque…

Au coeur des Vosges du Sud, 16 concerts
événements, du 18 juillet au 3 août 2025
vous attendent et promettent un prochain

été exceptionnel au cœur des Vosges du
sud… La programmation est idéalement

équilibrée, alternant récital chambriste
et plateaux collectifs… les grands génies

du XVIIIè (Bach, Telemann, Rameau…)
croisent un théâtre médiéval, et une

célébration en percussion pour les 70 ans
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d’un fleuron architectural local : la
Chapelle Notre-Dame du haut à Ronchamp

(dessiné par Le Corbusier)…

 

Fabrice Creux, directeur artistique et fondateur,
invite à l’été 2025, une myriade d’ensembles et
d’artistes de renommée internationale qui incarnent
cette nouvelle épopée musicale ; les déjà venus et
familiers : Traversées Baroques, a nocte temporis,
Artifices, Ecco la Primavera, Les Musiciens de Saint-
Julien, Le Poème Harmonique, Les Timbres, François
Lazarevitch, François Gallon, Joël Grare, surtout le
claveciniste (et chef d’orchestre) Bruno Procopio,
Vincent Peiranin et François Salque…
 

 

32ème FESTIVAL MUSIQUE ET MÉMOIRE
18 juillet-3 août 2025
 



 

Pour leur seconde année de résidence, Les Traversées Baroques
(co dirigés par Étienne Meyer et Judith Pacquier) ouvrent la
32è édition du festival vosgien, au cours d’un premier week
end dont ils assurent le rythme enchanteur (ven 18, sam 19,
dim  20  juillet  2025)  ;  ils  remontent  le  temps  jusqu’au
flamboiement  du  XVIeme  espagnol  [délices  du  Siècle  d’or]
jusqu’au nouveau monde. Séville, Lima, Cuzco… Un voyage et une
traversée extraordinaire (programme « Musique à la Cité des
Rois, Faucogney, église Saint-Georges, ven 18 juil, 21h)…

En connivence, Les Timbres et Harmonia Lenis révèlent dans un
concert interactif tout le génie de  » super-Telemann » (« ce
célèbre inconnu ») ! / concert du dim 20 juillet à 21h,
Luxeuil les Bains, Basilique Saint-Pierre.

Dans le parc de l’abbaye de Lure, François Lazarevitch propose
un récital itinérant autour d’œuvres principalement françaises
et  irlandaises  (déambulation,  mer  23  juillet).  Avec  son
ensemble,  Les  Musiciens  de  Saint-Julien,  le  musicien
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défricheur ressuscite des œuvres de Marin Marais jamais jouées
dans l’hexagone depuis le début du XVIIIe siècle (programme
« Voix humaines », mer 23 juillet).

A Belfort, le jeu 24 juillet, Alice Julien-Laferrière puise
dans les mystères joyeux, douloureux et glorieux des Sonates
du Rosaire de Heinrich Ignaz Franz von Biber (1644-1704), un
jaillissement instrumental régénéré avc son ensemble Artifices
; elle propose un chemin personnel et intime d’une partition
inclassable,  véritable  Everest  de  tous  les  violonistes
baroques comme le sont les Suites pour violoncelle seules de
Bach (ou ses Variations Goldberg, justement jouées par Bruno
Procopio lors de cette même édition)
Pour les 70 ans de la chapelle de Le Corbusier à Ronchamp, le
percussionniste  Joël  Grare  imagine  une  mise  en  son
intemporelle de ce haut lieu de l’architecture du XXe siècle.
Un moment rare ! (Concert « En résonance », ven 25 juillet,
21h).

.
Le  Poème  Harmonique,  ensemble  «  complice  »  du  festival,
revient  dans  deux  programmes  incontournables  ;  d’abord  un
cycle  vertigineux,  associant  le  génie  du  Stabat  Mater  de
Pergolèse à celui des traditions orales qui l’entouraient à
Naples, puis évoquant les musiques espagnoles jouées dans le
Paris baroque (Luxeuil les Bains, Basilique Saint-Pierre, sam
26 juillet, 21h) – LIRE ici notre critique de ce programme –
puis  dim  27  juil,  17h  à  Servance  (église  Notre-Dame  de
l’Assomption), concert « Danza ! ».

Dans  l’intimité  singulière  de  la  chapelle  St  Martin  de
Faucogney, écrin emblématique du Festival vosgeois, François
Gallon  livre  sa  lecture  personnelle  des  Suites  pour
violoncelle  seul  de  Bach  (dim  27  juil,  11h).

A l’Ecomusée du Pays de la Cerise, François Salque et Vincent
Peirani relisent Bach à travers le prisme de l’accordéon et du
violoncelle, au confluent du classique et du jazz. Aux côtés



des traditionnels chorals, sarabandes et autres préludes, des
œuvres spécialement composées par et pour le duo témoignent
que, réinvestie par des musiciens aussi inspirés, la musique
du Cantor a encore bien des choses à nous révéler ! – concert
« Bach project », mer 30 juillet, 21h).

Renouvelant son soutien à la jeune scène musicale, le festival
Musique et Mémoire accueille Ecco la primavera dans le conte

médiéval « Les conquêtes de l’homme armé ou la dame qui ne fût
pas séduite ». Fabuleuse action entre amour profane et amour

sacré avec flûtes, vièles et harpe médiévales (jeudi 31
juillet, 17h, Melisey, choeur roman).

Pour sa première participation au festival Musique et Mémoire,
le claveciniste Bruno Procopio joue son compositeur de

prédilection et qu’il sert avec jubilation et finesse : Rameau
(Pièces de clavecin en concert, version 1741, Ven 1er août,

Saint-Barthélémy, avec le violoniste Patrick Bismuth…) ; puis
Bruno Procopio, le lendemain, gravit l’Everest musical des

Variations Goldberg dans le cadre magique de l’église
prieurale de Marast (sam 2 août, 21h).

En clôture de cette 32e édition, Reinoud Van Mechelen à la
tête de son ensemble a nocte temporis, renoue avec ses

premières amours et la musique du Cantor de Leipzig (Johann
Sebastian Bach (1685-1750), dans un programme tourné vers la
thématique de l’adieu, la mort, le salut. Une sublime mise en

abime en guise d’apothéose… Au programme, les cantates
« Gottes Zeit ist die allerbeste Zeit », BWV 106, et « Laß,

Fürstin, laß noch einen Strahl », BWV 198, couplées avec « Du
aber, Daniel, gehe hin » TVWV 4-17 de Georg Philipp Telemann

(1681-1767) – dim 3 août, 21h, LURE, église Saint-Martin.

 

 

____________________________________
TOUTES LES INFOS, le détail des programmes, les artistes



invités pour la 32è édition du Festival Musique & Mémoire
(Vosges du sud) – 16 concerts événements du 18 juillet au 3

août 2025 – #32 :
https://musetmemoire.com/2025/02/12/musique-et-memoire-2025-32
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Programme  détaillé  en  suivant  ce  lien  :
https://musetmemoire.com/2025/02/12/musique-et-memoire-2025-32
/

Musique et Mémoire 2025 #32

 

 

Brochure en format numérique

https://musetmemoire.com/wp-content/uploads/2025/03/brochure-m
usique-et-memoire-2025.pdf

Programme synthétique en format pdf
file:///Users/pham/Downloads/Programme%20concerts%20M&M25.pdf

CRITIQUE, opéra. LUXEUIL-LES-
BAINS, le 4 août 2024. 31è
Festival  MUSIQUE  &  MÉMOIRE.
HAENDEL  :  Acis  et  Galatée
(version  Cannons,  1718).
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Rachel Redmond, Hugo Hymas, …
Masques.  Olivier  Fortin,
direction

Écrit en 1718 pour le théâtre privé du
duc de Chandos, le masque « Acis et

Galatéa » est aussi court que riche en
contrastes et idéalement dramatique.

C’est une quintessence du génie poétique
de Haendel. Le pastoralisme, ce monde
enchantée des bergers (et bergères),

comme des nymphes séductrices inspire au
Saxon, une action tragique et sensuelle,

irrésistible. L’œuvre marque le point
final de la riche collaboration entre

Masques et le Festival Musique & Mémoire
; elle souligne combien aux côtés des

œuvres sacrées et de l’orgue, l’opéra et
la musique lyrique occupent une place de

choix dans la programmation conçue par
Fabrice Creux.
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Ainsi Masques achève une
résidence de 3 ans, féconde et
inventive, Olivier Fortin ayant

proposé à Fabrice Creux pour
chaque édition de Musique &

Mémoire des programmes de plus
en plus audacieux et

convaincants. Ce soir, le geste
sûr, le sentiment épanoui,

mesuré, chanteurs et
instrumentistes réunis autour d’Olivier Fortin réalisent un

nouvel accomplissement, de surcroît magnifié par le décor : le
cul de lampe du somptueux orgue XVIIè de la Basilique Saint-
Pierre Saint-Paul de Luxeuil-les-Bains. Un accord rare entre
théâtre raffiné, bondissant, et l’équilibre ornementé d’une

sculpture monumentale héritée du Grand Siècle. Tel accord fait
aussi la totale réussite du Festival chaque année ciselé par

un maître-concepteur, Fabrice Creux.

 

Dès  la  sinfonia  d’ouverture,  l’auditeur  est  porté  par  la
battue du chef, un galop sensuel dès le début, nourrie par une
direction  vive,  articulée,  peine  de  feu  et  d’expressivité
dramatique.
Le chef est de dos derrière les chanteurs mais chacun écoute,
exprime, se met au diapason d’une lecture d’une exceptionnelle
finesse sensuelle.
La direction est précise et ronde à la fois, elle avance en
détaillant chaque accent s’il sert le sens et le caractère de
l’action.  Le  Haendel  de  Masques  respire,  s’épanche  à
l’évocation  du  monde  pastoral,  doucement  langoureux,  des
bergers  et  bergères.  Il  en  exprime  aussi  la  fragilité
arcadienne  bientôt  malmenée…  Il  rugit  ainsi  face  à  la
puissance jalouse et animale du géant Polyphème, ici plus
sauvage et grossier que fin et habile séducteur.

En Rachel Redmond, soprano, Acis de grande classe, timbre
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resplendissant, la tendresse vaillante et enivrée de Galatée
rayonne ; même enthousiasme pour l’Acis idéalement naturel et
engagé  d’Hugo  Hymas  ;  on  reste  moins  convaincus  par  le
Polyphème trop brut rageur de la basse requise (Tomas Kral).
Mais  chacun  dans  les  ensembles  apporte  dans  un  équilibre
concerté, la couleur propre de sa voix, éclairant chaque chœur
d’une belle épaisseur humaine.

C’est bien toute la saveur si riche (et troublante) du choeur
qui ouvre la partie II, moment de bascule et l’un des sommets
de la partition (« Wretched lovers »), prière collective, et
en réalité ample lamento choral, d’essence tragique : Olivier
Fortin y déploie une clarté polyphonique remarquable dont la

texture et la densité harmonique expriment ce sentiment
d’inquiétude, voire d’effroi qui traverse le monde pastoral

des bergers, confronté à la démence meurtrière du géant
primaire. Le texte dit tout et la musique en exprime la force
des images : « Malheureux amants ! le destin est passé / Ce

triste décret : aucune joie ne durera. / Misérables amoureux,
abandonnez votre rêve! ».

Le tableau d’une tendresse démunie se charge rapidement d’une
profondeur dramatique, un élan panique qui porte le sceau du

génie haendélien. Les bergers expriment alors une clairvoyance
sur le drame à venir, pressentiment d’une irrépressible
énergie dont Olivier Fortin et son équipe réalisent avec

précision et souffle, la vivacité expressive. Ils y suggèrent
l’avancée irrépressible du monstre, agent du destin et de la

tragédie finale : « Voici le monstre Polyphème ! Voyez les pas
qu’il fait! ». Au mérite des interprètes, revient cet

équilibre souverain entre drame et poésie, geste et intention.
Magistral.

 



Masques / Olivier Fortin © Festival Musqiue et Mémoire, DR

 

 

___________________________________
CRITIQUE,  opéra.  LUXEUIL-LES-BAINS,  le  4  août  2024.  31è
Festival MUSIQUE & MÉMOIRE. HAENDEL : Acis et Galatée (version
Cannons, 1718). Rachel Redmond, Hugo Hymas, … Masques. Olivier
Fortin, direction.

 

Dimanche 4 août 2024
Luxeuil-Les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul

Georg Friederich Händel (1685-1759) : Acis & Galatea
“Version de Cannons, 1718”

GALATÉE : Rachel REDMOND, soprano
ACIS : Hugo HYMAS, ténor
DAMON : Philippe GAGNÉ, ténor
POLYPHÈME : Tomas KRAL, baryton

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/08/olivier-fortin-masques-acis-ganatee-haendel-wretched-lovers-classiquenews-critique.jpg


Mezzo soprano (chœurs) Marie POUCHELON
Ensemble Masques
Julien Martin et Marine Sablonnière, flûtes à bec
Jasu MOISIO et Lidewei De Sterck, hautbois
Sophie GENT & Tuomo SUNI, violons
Mélisande CORRIVEAU, violoncelle
Benoît VANDEN BEMDEN, contrebasse
Olivier FORTIN, clavecin et direction

 

 

autre critiques
LIRE aussi nos autres CRITIQUES du 31è Festival Musique &

Mémoire 2024 :

Florent MARIE,  récital de Luth, le 4 août 2024 :
https://www.classiquenews.com/critique-concert-festival-musiqu
e-memoire-melisey-choeur-roman-le-4-aout-2024-florent-marie-
luth-renaissance-a-8-choeurs-giovanni-antonio-terzi-ballard-

dowland/

CRITIQUE, concert. FESTIVAL MUSIQUE & MÉMOIRE. Melisey, chœur
roman, le 4 août 2024. FLORENT MARIE, luth Renaissance à 8
chœurs. Giovanni Antonio Terzi, Ballard, Dowland…

 

 

Emmanuel Arakelian / Julien Freymuth / grand orgue de Luxeuil
les  Bains,  le  3  août  2024  :
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e-memoire-luxeuil-les-bains-basilique-st-pierre-st-paul-le-3-
aout-2024-emmnuel-arakelian-orgue-julien-freymuth-contre-
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tenor-charpentier-de-grigny-js-bach/

 

CRITIQUE,  festival.  31ème  Festival  MUSIQUE  &  MÉMOIRE,
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CRITIQUE,  festival.  31ème
Festival  MUSIQUE  &  MÉMOIRE,
Luxeuil-les-Bains,  Basilique
St-Pierre St-Paul, le 3 août
2024.  Emmanuel  Arakélian,
orgue.  Julien  Freymuth,
contre-ténor. Charpentier, De
Grigny,  JS  Bach…
« Magnificat »

Temps fort de chaque édition du Festival
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Musique & Mémoire, le grand concert du
soir à la Basilique Saint-Pierre Saint-

Paul qui met en scène le grand orgue
historique, instrument remarquable du

XVIIème [1617], classé dès 1845.

Pour son 2ème concert au Festival,
l’organiste Emmanuel Arakélian réussit un
tour de force en offrant un jeu à la fois
spectaculaire et nuancé qui dévoile comme
jamais l’infinie palette des couleurs et

accents dont est capable l’instrument.
Plus qu’un concert, c’est une expérience
musicale totale qui permet d’entendre les
prouesses sonores d’un instrument aussi

redoutable à jouer [et à comprendre]
qu’il est impressionnant par ses

dimensions (5 plans sonores : positif de
dos, grand-orgue, résonance, écho,

pédale) ; le cul de lampe totalement
sculpté offrant un programme

iconographique qui mêle mythologie et
histoire biblique, mérite à lui seul

d’être vu. 
 



Julien Freymuth / Emmanuel Arakélian DR

 

C’est  d’ailleurs  à  chaque  session  de  musique,  ce  décor
saisissant,  qui  s’offre  à  la  délectation  du  spectateur
auditeur  au  moment  de  chaque  concert  à  la  Basilique,  le
plateau étant déployé au pied de l’orgue. 

Emmanuel Arakélian a construit son programme autour de pièces
célébrant La Vierge, en particulier du Salve Regina. Outre la
puissance et les miroitements insoupçonnés de l’instrument,
arguments déjà remarquables, l’organiste sait transmettre dans
la conception de l’architecture sonore, à travers ses choix de
registre  et  dans  un  équilibre  somptueux  de  la  texture
musicale, une intelligence interprétative indiscutable. 
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Il  faut  dompter  l’instrument
c’est à dire en comprendre tout
le  potentiel  expressif,  en
maîtriser  les  incontournables
choix  dans  les  étagements
sonores, dans l’organisation des
plans  expressifs.  En  réalité
c’est peu dire que le musicien
titulaire  par  quartier  des
orgues  de  la  Basilique  Saint-
Maximin la Sainte Baume, éblouit
par la clarté polyphonique, les

nuances,  et  la  fluidité  rythmique.  Il  révèle  ce  soir  des
combinaisons et des mélanges d’une beauté à couper le souffle.
Il s’accorde aussi à la voix à la fois intense et claire du
contre-ténor Julien Freymuth lequel débute le concert depuis
la chaire dans la nef, entonnant un chant fervent et ample
[antienne grégorienne sur le texte du Salve Regina] qui se
déploie lui aussi, occupant tout l’espace sous la voûte.

 

2ème concert d’Emmanuel ARAKÉLIAN
à Musique & Mémoire

Miroitements sonores du grand orgue
historique

de la Basilique Saint-Pierre Saint-Paul
de Luxeuil-les-Bains
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La sélection des morceaux excellemment enchaînés fait un tour
d’Europe dont une sublime étape française, avant Bach [et la
sublime Passacaille magistralement réalisée], une délectable
séquence française qui comprend un trio idéalement adapté aux

qualités propres de l’instrument : Charpentier, Paulet, de
Grigny… 

L’ouverture du programme convoque d’abord l’Espagne de
Cabanilles, une pièce modale dont le ton est le même que la

pièce suivante, « l’Ego flos campi » du grand Claudio
Monteverdi – l’art des enchaînements et des passages est comme
on a dit l’un des temps forts de ce programme, convaincant du

début à la fin. Le timbre perçant et rond du contre-ténor
Julien Freymuth en exprime la tendresse et la douce plénitude
dans un éclairage dramatique idéal, conçu par un maître des
lumières, acteur familier du festival, Benoît Collardelle. 

Puis Emmanuel Arakélian dévoile l’ivresse sonore d’un autre

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/08/luxeuil-les-bains-concert-musique-et-memoire-julien-freymuth-emmanuel-arakelian-orgue-concert-critique-classiquenews-DSC_6471.jpg


italien du plein XVIème, Girolamo Cavazzoni (1512-1577) ; son
« Ricercare quarto » déploie dans un contrepoint joyeux et
lumineux, une pièce enjouée presque dansante. La clarté du jeu
fait  entendre  toutes  les  nuances  d’une  registration
particulièrement  réussie  ;  là  encore,  ce  sont  les
scintillements  nuancés,  toutes  les  couleurs  associées  qui
composent  une  tapisserie  sonore  chatoyante.  Le  propre  de
l’organiste est de nous offrir des paysages musicaux, finement
ouvragés, idéalement mesurés, dans la puissance, la variété,
le raffinement.

 

CHARPENTIER, PAULET, DE GRIGNY

Séquence  délectable,  l’enchaînement  des  compositeurs
français.   Le  motet  Salve  Regina  (H  23)  de  Marc-Antoine
Charpentier (1643-1707) surprend d’abord par sa gravitas et sa
tendresse ; la voix souple et ductile du contre-ténor en fait
surgir l’intranquillité souterraine, l’intensité d’une ferveur
insatisfaite ; le sentiment est certes religieux mais dans sa
fragilité perceptible, il est comme nimbé d’inquiétude [quel
contraste avec le faste éblouissant et oxygéné du De Grigny
qui suit]… l’activité de l’orgue est suprême, accordé aux
élans  de  la  voix  ;  organiste  et  chanteur  expriment  ainsi
l’ardeur inquiète du croyant ; la sobre et profonde prière de
l’implorant.

Puis au centre de ce triptyque imprévu et d’une poésie inouïe,
Emmanuel  Arakélian  joue  une  pièce  d’un  compositeur
contemporain, Vincent Paulet (né en 1962), – rémois comme
Nicolas de Grigny. Son « Salve Regina »  est également une
prière de dévotion dont la sincérité d’abord entonnée par la
voix,  (pour  l’exposition  du  texte)  suscite  ensuite  une
construction sonore imprévue, comme le surgissement d’un monde
étrange, commentaire du texte lui-même, mais aussi expression
du divin, dans un cheminement sonore enveloppé d’un nimbe
grave et mystérieux ; les intervalles y sont vertigineux, et



les  suraigus  percent  les  vagues  ténébreuses  ;  comme  les
lumières dont nous avons parlé, l’orgue s’affirme dans toute
sa dimension à la fois dramatique et abstraite ; la partition
suractive façonne un formidable théâtre d’ombre et d’éclats
fulgurants  ;  plusieurs  accords  syncopés  déchirent  alors
l’espace,  élargissant  encore  le  sentiment  du  doute,  de
l’inquiétude  …  avant  que  la  certitude  de  la  ferveur  ne
s’affirme  enfin  dans  une  théâtralité  intérieure  qui
questionne.  Le  parcours  est  remarquable,  exploitant  ainsi
toutes les ressources expressives et toutes les couleurs et
nuances de timbres de orgue. 

Le  Paulet  préparait  à  l’accomplissement  suivant  :  l’hymne
« Ave Maris Stella » de Nicolas de Grigny (1672-1703) génie
inclassable du dernier XVIIème et qui façonne ici comme un
appel à la lumière de la grâce. La pièce dans sa structure
même, et dans son propre cheminement se prête idéalement à
l’instrument  comme  si  elle  semblait  sous  les  doigts  de
l’organiste, avoir été composée pour lui : plein jeu à 5 –
fugue à 5 – Duo –  surtout dialogue sur les grands jeux avec
l’alternance  du  plain-chant  (Alternatim,  principe  déjà
illustré dans un concert précédent du Festival par l’ensemble
Les Meslanges : LIRE ici notre critique du concert du 25
juillet 2024 à Belfort). 

Dans cette alternance remarquablement calibrée, la voix du
chanteur  se  fait  plus  angélique  contrastant  avec  l’ample
solennité  du  plein  jeu  de  l’orgue  ;  un  orgue  alors  de
magnificence, dont les dimensions, le caractère, la fluidité
et la rondeur spectaculaire citent immédiatement les fastes
versaillais, en raffinement et en puissance.

D’autant  que  le  texte  est  de  célébration,  qui  encense  et
glorifie la splendeur divine (et son omnipotence). Dans sa
majesté  sonore,  l’orgue  éblouit  par  le  raffinement  des
couleurs et la subtilité ; le jeu d’Emmanuel Arakélian tisse
alors une véritable tapisserie sonore, à la fois dense et
scintillante ; une cathédrale sonore immatérielle qui donne
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raison  aussi  au  programme  iconographique  du  cul  de  lampe
sculpté occupant toute la partie inférieure de l’instrument.
Ce  dernier  en  effet  semble  jaillir  de  la  seule  force  de
l’Atlante qui le porte ; et au dessus de sa partie médiane –
laquelle expose les 3 médaillons aux sujets opportuns (le roi
David jouant de la harpe / Saint-Paul recevant les clés du
Christ / Sainte-Cécile, patronne des musiciens), c’est l’orgue
lui-même  qui  dans  ce  dispositif  particulier,  manifeste  et
représente l’harmonie de la cité céleste. Rien de plus évident
ce soir. 

La fin du programme réalise une sorte d’apothéose avec la
redoutable Passacaille de Jean-Sébastien Bach. L’architecture
se densifie et s’éclaircie ; où évidemment la construction
contrapuntique et la fugue impériale expriment l’éternité de
la  foi,  l’universalisme  d’une  croyance  qui  éblouit  et  se
fortifie.

La Passacaille en ut mineur, BWV 582 est une partition de
méditation  dont  les  ralentis,  les  prodigieux  effets  de
suspension  questionnement.  Il  ouvrent  vers  une  profonde
introspection que chaque auditeur peut approfondir encore dans
la durée de son déroulement. Le jeu d’Emmanuel Arakélian en
distille une légèreté cristalline ; monumentale, l’œuvre n’en
forme pas moins une conclusion d’un raffinement inouï, là
encore en termes de couleurs, nuances, fluidité. Ivresse des
timbres  idéalement  associés,  jeu  d’une  équilibre  parfait,
entre lisibilité, accents et ampleur… Bach sied admirablement
à l’instrument – même si certains puristes le trouveront sur
l’instrument, trop « raffiné ». Ce soir, l’ampleur n’écrase
rien. Elle sublime les couleurs et la clarté qui rayonnent.
Soirée mémorable. 

 

______________________________
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FESTIVAL  MUSIQUE  &  MÉMOIRE
2024. ENTRETIEN avec Fabrice
CREUX, fondateur et directeur
artistique,  à  propos  de
l’édition 2024 du festival.

Festival majeur inscrit au cœur des
Vosges du Sud [Haute-Saône], MUSIQUE &

MÉMOIRE affirme chaque été sa singulière
identité. Fabrice Creux précise la force
et l’originalité d’un festival unique en
France qui, bien avant ses confrères, à

su cultiver un accompagnement à long
terme avec les jeunes ensembles à fort

tempérament… Scène privilégiée aux
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esthétiques historiquement informées,
MUSIQUE & MÉMOIRE ouvre aussi de nouveaux

champs artistiques qui renouvelle le
geste musical, qu’il soit vocal ou

instrumental. Le nouveau compagnonnage
avec l’ensemble Les Tribunes Baroques et

la récréation d’un oratorio oublié de
Ziani, le maître de Vivaldi, marque – à

l’été 2024 -, une nouvelle série de
découvertes et d’explorations. Fidélité,

innovation, exigence… depuis 30 ans,
MUSIQUE & MÉMOIRE nous régale chaque été

[à présent entre fin juillet et début
août] ! Une aventure aux inoubliables

accomplissements dont Fabrice Creux
dévoile certaines formules clés….

____________________________________
 

CLASSIQUENEWS – Comment a évolué le Festival, pour offrir son
fonctionnement actuel ? Qu’est ce qui fonde la singularité de
cet événement ?



FABRICE CREUX : Evénement de la scène
baroque,  fortement  implanté  dans  les
Vosges du SUD, au cœur du Département de
la HAUTE-SAÔNE, MUSIQUE & MÉMOIRE a su
construire au fil du temps un réseau de
partenaires  sur  son  territoire
d’implantation lui permettant d’inscrire
son projet artistique sur un ensemble des
sites patrimoniaux de grande qualité. Son
nomadisme lui permet, par ailleurs, de
proposer  une  diversité  de  propositions
spécifiquement  adaptées  avec  aux

différents  lieux.
Le festival Musique et Mémoire, on l’a souvent décrit ainsi,
est  avant  tout  un  espace  original  d’accompagnement  des
ensembles, notamment émergents, dans le champ des esthétiques
musicales historiquement informées.

 

Un laboratoire exigeant
dédié aux esthétiques

musicales
historiquement informées
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Nous avons su en particulier développer une démarche originale
de résidences au long cours, avec un format de 3 années,
permettant d’accompagner dans la durée des ensembles marqués
par une identité puissante (productions originales,
réalisations discographiques, recherches musicales,
médiation…).
Après avoir porté pendant 3 années (2011-2012-2013) une
résidence avec l’ensemble Correspondances, le festival Musique
et Mémoire a souhaité prolonger ce merveilleux compagnonnage
en proposant de 2014 à 2019, une nouvelle démarche intense
avec l’ensemble Les Timbres (19 programmes en création, 29
concerts, 7 projets pédagogiques).
Le festival Musique et Mémoire a engagé de 2021 à 2024 un
nouveau cycle de 3 années avec l’ensemble A nocte temporis,
fondé autour de la personnalité incroyable du jeune ténor
belge Reinoud Van Mechelen (8 concerts, 3 programmes en
création, 3 projets pédagogiques) et qui a trouvé son épilogue
avec la production de la Passion selon St Jean de JS Bach en
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ouverture de la 30ème édition du festival. A partir de 2024,
L’ensemble bourguignon Les Traversées Baroques rejoint
jusqu’en 2026, ce beau dispositif d’accompagnement.

 

CLASSIQUENEWS  –  Comment  réalisez-vous  l’association  si
spécifique entre les sites naturels et patrimoniaux et les
concerts ? Quelle est la nature de cette expérience artistique
particulière proposée au public ?

FABRICE CREUX : Le festival Musique et Mémoire repose sur un
dialogue  sensible  entre  un  patrimoine  architectural  et  un
univers  musical.  Evénement  nomade,  chaque  édition  est
construite à partir d’un choix d’églises et de chapelles,
construites  pour  la  plupart  au  XVIIIe  siècle  et
représentatives  de  l’identité  des  Vosges  du  Sud.
Pour autant, le festival s’attache à renouveler le regard du
public  et  son  rapport  à  l’expérience  sonore  en  proposant
d’autres lieux inscrits dans des écrins naturels poétiques,
tels que l’écomusée du Pays de la Cerise à Fougerolles et son
auditorium de verdure ou encore le parc de l’Abbaye de Lure.
Chaque lieu, magnifié par de délicats jeux de lumières de
Benoît Colardelle, devient ainsi un écrin merveilleux pour les
productions musicales proposées, qui font ainsi l’objet d’une
scénographie en lumière extrêmement subtile. Le dialogue des
lumières et de la musique s’enrichit de leur confrontation
respective, pousse aux audaces formelles, amplifie l’émotion
du public. La lumière appuie ou joue en contrepoint de l’effet
musical.

 

CLASSIQUENEWS  –  Sur  le  plan  artistique,  quels  sont  les
critères d’après lesquels vous choisissez tel artiste plutôt
que  l’autre  ?  Y-a-t-il  des  compagnonnages  qui  au  fil  des
éditions se sont précisés ? Quelles formes de concerts, quels
répertoires privilégiez-vous ?



FABRICE CREUX : Les artistes sont choisis tout d’abord sur la
qualité de leur projet artistique et leur capacité à explorer
ce merveilleux univers des musiques anciennes, ce qui est
évidemment  une  base  essentielle.  Par  ailleurs,  nous  avons
toujours  privilégié  des  ensembles  portés  par  un  véritable
esprit  de  troupe,  garant  d’une  identité  artistique
singulière.S’agissant  des  formes  de  concerts  et  des
répertoires, nous refusons de nous « enfermer » dans des choix
trop restreints. Ce qui est important, de notre point de vue,
c’est  avant  tout  de  partir  d’une  proposition  musicale  et
évaluer sa capacité à entrer en symbiose avec l’identité du
festival. Je crois qu’il est important, et c’est un marqueur
fort de Musique et Mémoire, de construire un écrin qui a la
capacité de révéler toute la force d’une œuvre. En ce sens, le
lieu et son ambiance sont des éléments importants.
Par exemple, cet été nous accueillerons l’ensemble les Timbres
dans un moulin pour le lancement d’une tournée itinérante au
rythme du cheval. Une aventure originale qui devra contribuer
à attirer un nouveau public.

 



 

CLASSIQUENEWS – Qu’a de spécifique cette édition 2024 ? Y a t
-il des propositions nouvelles pour le public ?

FABRICE CREUX : Après avoir fêté avec force sa 30e édition en
2023,  le  festival  Musique  et  Mémoire  entame  une  nouvelle
décennie  de  sa  longue  et  belle  destinée  artistique  en
revisitant son projet artistique. Le collectif bourguignon Les
Traversées  Baroques  prend  la  suite  de  l’ensemble  A  nocte
temporis en s’associant pendant 3 années au festival Musique
et Mémoire. Pour ouvrir ce compagnonnage au long cours, ce bel
ensemble  de  la  scène  baroque  exhume  La  Morte  Vinta,  un
surprenant oratorio mis en musique par le Signor Marc’Antonio
Ziani, propose un voyage musical au fil de l’Elbe et un moment
intime dédié au madrigal, fête du chant et peinture du mot…
Le Chamane des Pouilles, Pino de Vittorio inaugure ce nouvel
opus dans le cadre bucolique de l’écomusée du Pays de la
Cerise à Fougerolles avec un programme endiablé !
Pour le parc de l’Abbaye de Lure, la cornettiste Eva Godard

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2023/01/vosges-du-sud-festival-musique-et-memoire-juillet-2023-les-30-ans-concerts-opera-baroque-classiquenews-fabrice-creux.jpg


et l’accordéoniste Alexandre Peigné ont imaginé un programme
champêtre aux sonorités surprenantes.
L’ensemble Masques ponctue, son cycle de 3 années avec un
nouveau  triptyque  d’une  grande  force  :  concerti  pour  2
clavecins de Bach, un programme autour du sommeil et l’opéra
Acis & Galatea de Händel…
Le clavecin est particulièrement à l’honneur lors de cette
31ème édition, en solo (Bach, les Suites françaises), en duo
(Couperin,  Concerts  Royaux)  ou  encore  concertant  (Bach,
Concerti à deux clavecins). Mille éclats de cordes pincées
avec  la  fine  fleur  des  clavecinistes.  Les  merveilleux
organistes  Nicolas  Bucher,  avec  l’ensemble  Masques,  et
Emmanuel  Arakélian,  avec  le  contre-ténor  Julien  Freymuth,
mettent en scène les orgues historiques de la cathédrale St
Christophe de Belfort et de la basilique St Pierre de Luxeuil-
les-Bains avec des programmes inédits. Remarquable !
De son côté, soulignons la présence de la sublime violoniste
Alice Julien-Laferrière et son ensemble Artifices qui évoquent
tous les états du violon :  accordé, désaccordé, harmonieux ou
belliqueux,  plaintif  ou  vindicatif,  lyrique,  tonitruant…
l’artiste inventé aussi une Suite imaginaire de Mr Bach avec
son  complice  Matthieu  Bertaud.  Acteur  enthousiaste  du
renouvellement de la scène baroque, le festival Musique et
Mémoire  initie  un  nouveau  dispositif  d’accompagnement  d’un
jeune ensemble. Cette démarche menée en collaboration avec le
Conservatoire national supérieur de musique et de danse de
Lyon  accueille  pour  cette  première  fois  l’ensemble
Tumbleweeds.  Cette  nouvelle  édition  promet  une  épopée
artistique  vivifiante  au  cœur  des  Vosges  du  Sud  !

 

CLASSIQUENEWS – Depuis la COVID, avez-vous noté une évolution
dans  le  comportement  du  public  ?  En  terme  de  choix  de
spectacles  et  de  réponses  à  la  billetterie  ?

FABRICE  CREUX  :  Comme  beaucoup  d’événements,  le  festival
Musique  et  Mémoire  a  traversé  les  années  Covid  avec  une



certaine inquiétude. Pour autant, nous avons eu la chance de
garder le soutien entier de nos partenaires publics et privés.
Quant au public il est revenu très vite en nombre. Aussi, est-
il difficile aujourd’hui de mesurer véritablement l’impact de
cette crise sans précédent. J’ai simplement l’impression que
le public par sa présence a réaffirmé d’une certaine façon son
attachement sensible à notre festival.

 

Propos recueillis en mai 2024

 

 

 

 

agenda

https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-festival-musique-et-memoire-2024-du-18-juillet-au-4-aout-31e-edition-les-meslanges-les-traversees-baroques-masques/


Festival Musique & Mémoire 2024 (Vosges
du Sud), du 18 juillet au 4 août 2024
(31è édition). LIRE notre présentation
(thématiques, programmes, temps forts,
artistes en résidence et associés,…) :

https://www.classiquenews.com/vosges-du-s
ud-festival-musique-et-memoire-2024-

du-18-juillet-au-4-aout-31e-edition-les-
meslanges-les-traversees-baroques-

masques/

 

 

(88) 31ème FESTIVAL MUSIQUE & MEMOIRE, du 18 juillet au 4
août 2024. Les Meslanges, Les Traversées Baroques, Masques…

 

(88) 31ème FESTIVAL MUSIQUE &
MEMOIRE, du 18 juillet au 4
août 2024. Les Meslanges, Les
Traversées Baroques, Masques…
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Dans les Vosges du Sud, le festival le
plus audacieux parmi les festivals
baroques, «  Musique et Mémoire  »

annonce sa 31ème édition, plus riche et
surprenante que jamais… au total, pas

moins de 17 concerts avec Pino de
Vittorio, Eva Godard et Alexandre Peigné,
Nicolas Bucher et Les Meslanges, Julien
Freymuth et Emmanuel Arakélian, Pierre

Gallon et Mathieu Boutineau, Les
Traversées Baroques, Masques,

Tumbleweeds, Les Timbres, Artifices…
 

 

Succédant à l’ensemble a nocte temporis,
le collectif bourguignon Les Traversées
Baroques  s’associe  pour  3  années  au
festival  Musique  et  Mémoire  avec  un
projet  particulièrement  riche  et
diversifié. Pour ouvrir ce compagnonnage
au  long  cours  Les  Traversées  Baroques
exhument La Morte Vinta sul Calvario, un
surprenant oratorio mis en musique par le
Signor Marc’Antonio Ziani (Vienne, 1706),
propose  un  voyage  musical  au  fil  de
l’Elbe  et  un  moment  intime  dédié  au

madrigal,  fête  du  chant  et  peinture  du  mot…  Comme  chaque
ensemble  associé  ce  compagnonnage  propose  également  des
actions de médiation et de transmission à destination des
publics locaux (en médiathèque, du 3 au 7 juin 2024 ; Ateliers
pédagogiques  avec  Les  Traversées  Baroques  /  Emilie  Aeby,

https://musetmemoire.com/


Judith  Pacquier  et  Laurent  Stewart  :  «  Eh  bien,  dansez
maintenant ! »  , vendredi 28, samedi 29 et dimanche 30 juin,
Espace Frichet, Luxeuil-les-Bains).

 

 

TOUTES LES INFOS et le détail des programmes du 31è Festival
Musique  et  Mémoire  dans  les  Vosges  du  sud  :
https://musetmemoire.com/

 

Un avant-goût de l’oratorio La Morte Vinta :

 

 

 

https://musetmemoire.com/


https://musetmemoire.com/


 

ENTRETIEN
LIRE aussi notre entertien avec Fabrice CREUX, directeur
artistique et fondateur du Festival MUSIQUE & MÉMOIRE :

https://www.classiquenews.com/festival-musique-memoire-2024-en
tretien-avec-fabrice-creux-fondateur-et-directeur-artistique-

a-propos-de-ledition-2024/

FESTIVAL  MUSIQUE  &  MÉMOIRE  2024.  ENTRETIEN  avec  Fabrice
CREUX,  fondateur  et  directeur  artistique,  à  propos  de
l’édition 2024 du festival.

 

 

 

 

 

TOUS LES PROGRAMMES 2024

3 WEEK ENDS, du 18 juillet au 4 août 2024

La brochure de présentation en format numérique

 

 

WEEK END 1

Jeudi 18 juillet, 21h
Fougerolles Saint-Valbert, écomusée du Pays de la Cerise
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Tarantelle Del Rimorso
Musiques et Chants des Pouilles

Pino De Vittorio, voix et guitare battente
Marcello Vitale, guitares classique et battente

Leonardo Massa, calascione
Gabriele Miracle, percussions

Vendredi 19 juillet, 21 h
Lure, église St Martin

La Morte Vinta
Marc’Antonio Ziani (1653-1715)

Les Traversées Baroques
Etienne Meyer – Judith Pacquier

Samedi 20 juillet, 17 h
Fresse, église Saint-Antide

Au fil de l’Elbe – Geistliche Gesänge
Musiques sacrées dans l’Allemagne du Nord au XVIIe siècle

Les Traversées Baroques

Dimanche 21 juillet, 17 h
Corravillers, église Saint-Jean Baptiste

Le Madrigal en son jardin
Une promenade dans l’Europe musicale des XVIe et XVIIe siècles

Les Traversées Baroques
Capucine Keller, soprano

Judith Pacquier, cornet à bouquin et flûte à bec
Laurent Stewart, orgue et clavecin

Mardi 23 juillet, 17 h
Faucogney, église Saint-Georges

Ad Vitam Aeternam
Ensemble Tumbleweeds

Mercredi 24 juillet, 21h
Lure, cour de l’Hôtel de Ville

Airs et musette d’autrefois
Eve Godard, cornet et flûte à bec



Alexandre Peigné, accordéon

 

WEEK END 2

Jeudi 25 juillet, 21h
Belfort, cathédrale St Christophe
Petits et Grands Dialogues
Charpentier, Clérambault, Lalouette, Beauvarlet-Charpentier …
Nicolas Bucher, grand orgue
Ensemble Les Meslanges
Thomas Van Essen

Vendredi 26 juillet, 21h
Héricourt, église luthérienne
L’Harmonie des batailles
Ensemble Artifices
Alice Julien-Laferrière, violon et direction
Minori Deguchi, violon
Kazuya Gunji, Mathieu Valfré, clavecin et orgue
Adrien Pineau, timbales
Julie Dessaint, viole de gambe

Samedi 27 juillet, 17h
Servance, église Notre-Dame de l’Assomption
Concerts Royaux
François Couperin
Pierre Gallon et Matthieu Boutineau, clavecins

Dimanche 28 juillet, 11h
Ecromagny, église Saint-Martin
Bach et la France
Pierre Gallon, clavecin

Dimanche 28 juillet, 17 h
Faucogney, chapelle Saint-Martin
La suite imaginaire de Mr Bach
Ensemble Artifices



Alice Julien-Laferrière, violon et direction
Matthieu Bertaud, flûtes

 

 

 

WEEK END 3

Jeudi 1er août, 21h
Saint-Barthélemy, église
Concerti
Bach à deux clavecins
Ensemble Masques
Olivier Fortin, clavecin et direction
Emmanuel Frankenberg, clavecin
Quintette à cordes

Vendredi 2 août, 21h
Luxeuil-Les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
Sommeils
Marin Marais, Jean-Baptiste Lully, François Couperin, Jean-
Philippe Rameau, Henry Desmarest
Ensemble Masques
Philippe Gagné, ténor
Olivier Fortin

Samedi 3 août, 17h
Luxeuil-Les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
Charlotte et Marie Dumas, orgue à 4 mains
Récital proposé dans le cadre des Samedis de l’Orgue 2024
11 h, présentation de l’instrument et des œuvres

Samedi 3 août, 21h
Luxeuil-Les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
Autour du Magnificat et des musiques mariales au XVIIIe siècle
Emmanuel Arakélian, orgue historique



Julien Freymuth, contre-ténor

Dimanche 4 août, 11h
Melisey, chœur roman
L’Italie, Miroir de l’Europe
Florent Marie, luth renaissance à 8 chœurs

Dimanche 4 août, 15h
Amage, Moulin Saguin
La Tournée !
Concert de lancement
Itinérance musicale au rythme du cheval
Portrait #1, François Couperin
Ensemble Les Timbres

Dimanche 4 août, 21h
Luxeuil-Les-Bains, basilique Saint-Pierre et Saint-Paul
Acis & Galatea
Georg Friederich Händel
Ensemble Masques
Olivier Fortin

Reportage  vidéo.  Festival
Musique  &  Mémoire  2023  –
édition  des  30  ans…  Un
festival nomade inscrit dans
les Vosges du Sud
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Festival Musique & Mémoire 2023 – les 30
ans (juillet 2023)  –  Du 15 au 30

juillet 2023, le plus grand festival
estival des Vosges du Sud a soufflé ses

30 ans ; 30 années de défrichement et de
compagnonnage, grâce à la clairvoyance et
la détermination de son fondateur Fabrice
Creux. Scène baroque par excellence, le
Festival Musique & Mémoire met en scène
et en musique, tout le territoire des

1000 étangs…
 

 

Nomade,  pluriel,  exigeant,  il  sait  défendre  et  favoriser
l’émergence,  diffuser  la  magie  de  la  musique  vivante,  la
couleur  des  instruments  d’époque,  l’audace  des  ensembles
devenus depuis des partenaires : cette année, pleins feux sur
ce  qui  fait  la  spécifié  du  Festival  vosgien,  avec  une
présentation de l’édition anniversaire 2023, le témoignage des
Timbres  (Myriam  Rignol)  et  d’Olivier  Spilmont  (fondateur
d’Alia Mens)… réalisation : Philippe-Alexandre Pham © studio
CLASSIQUENEWS.TV 2023

 

Reportage vidéo (10 mn)



VOSGES  DU  SUD.  Festival
MUSIQUE & MÉMOIRE, WEEK END
II  :  19,  20,  21,  22,  23
juillet / WEEK END III : 28,
29, 30 juillet 2023
 

En 2023 le festival Musique et Mémoire fête
30ème édition, temps festif et aussi premier
bilan d’importance pour faire émerger les
caractères  singuliers  d’une  aventure  long
terme dont l’activité régulière a d’année et
année, cultiver l’esprit de défrichement et
de  partage,  à  la  façon  d’un  laboratoire
ouvert  à  tous,  preuve  que  le  Baroque,
terrain musical principal, reste fédérateur
; telle une expérience accessible, rayonnant
selon le vœu de son directeur artistique et
fondateur, Fabrice creux, sur le territoire

des Vosges du sud. Chaque été est ainsi l’occasion de suivre
et d’applaudir les talents de la scène baroque française et
internationale.  Né  au  cœur  des  1000  Etangs,  le  festival
Musique et Mémoire sait fidéliser artistes et public ; aux
premiers, il offre une résidence sur 3 ans, compagnonnage
riche  en  approfondissements  créatifs  et  accomplissements
souvent  mémorables  ;  au  second,  le  Festival  cultive  la
proximité et la convivialité, permettant un accès facile et
unique aux répétitions d’avant concert (souvent à 17h) et une
rencontre féconde avec les artistes après le concert, lors de
ses pots de l’amitié. Pour ses 30 ans, Musique et Mémoire
accueille  :  les  ensembles  a  nocte  temporis,  Masques,  Les
Timbres,  Les  Surprises,  Le  Poème  Harmonique,  Diana  Baroni
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Trio, Comet Musicke, le claveciniste Olivier Spilmont, les
organistes Jean-Charles Ablitzer et Marc Meisel, la mezzo-
soprano Saskia Salembier… LIRE ici notre présentation complète
du Festival Musique & Mémoire 2023

 

 

 

WEEK END 2
 

Mercredi 19 juillet, 21h
LURE, Parc botanique de l’abbaye

Pan Atlantico
Diana Baroni, chant, traverso (flûte traversière baroque)
Simon Drappier, arpeggione

https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-70-30eme-festival-musique-et-memoire-15-30-juillet-2023/
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Une voix, six cordes touchées ou frottées à l’archet, le bois
vibrant d’une flûte baroque. Diana Baroni est originaire de
Rosario, en Argentine ; Simon Drappier, lui, est né en Europe.
Mais avec Pan Atlantico, tous deux tissent une passerelle
entre Ancien et Nouveau Monde. Fruit d’une rencontre fortuite
à Paris, leur complicité a achevé de se forger lors d’une
tournée commune. C’est là que le duo, mariant l’exigence des
musiques anciennes à la force de l’improvisation, a bâti un
répertoire  s’appuyant  sur  la  voix,  de  l’arpeggione  et  du
traverso (flûte baroque). Il a peaufiné l’exploration d’un
fonds  musical  et  poétique  puisant  dans  l’héritage  latino-
américain, les traditions indigènes, la musique italienne… La
puissance des textes agit autant que la recherche des timbres
mêlés.

Le programme Pan Atlantico collectionne plusieurs perles de la
musique minimaliste américaine au forro brésilien, du picking
au  lamento,  du  souvenir  de  Violeta  Parra  aux  échos  d’une
cumbia : une envoûtante navigation dans l’espace et le temps.
L’expression parfaite d’un exil culturel nourri d’un présent
fort et bouleversant.

« Dans la spontanéité de l’échange, ils s’autorisent tous les
modes  de  jeu  et  de  récit,  croisant  lamento  poignant  et
vomissement  bruitante,  volutes  répétitives  et  picking
mystique. Aussi lyriques que minimalistes ils réenchantent le
bruissement  vital  des  terres  encore  vierges  bien  que
familières.  »  FFF  Télérama,  Anne  Berthod  –  mars  2022

« Les deux cordes se répondent – avec le vol enchanté du
traverso  dont  se  saisit  la  chanteuse  instrumentiste-
dialoguent,  s’électrisent  au-delà  de  tout  ce  que  l’on  a
écouté, entendu jusque-là. Duo magistral. » Alexandre Pham /
Disque CLIC de Classique News – avril 2022

 

 



Jeudi 20 juillet, 21h
SAINT-BARTHELEMY, église

Pirame et Tisbé
Cantates de Louis-Nicolas Clérambault
« Pirame, pour Tisbé, dès la plus tendre enfance, du dieu qui
fait aimer éprouva le pouvoir ». Les cantates françaises du
début  du  XVIIIe  siècle  sont  –  contrairement  aux  cantates
allemandes  de  la  même  époque  –  des  oeuvres  profanes,
considérées comme de vrais « feuilletons ». Composées pour une
ou plusieurs voix accompagnées d’une basse continue et le plus
souvent d’instruments de dessus formant « la symphonie », ce
sont des opéras de chambre. Le programme révèle le raffinement
des cantates pour voix seule d’un compositeur peu connu du
siècle des Lumières – Louis-Nicolas Clérambault (1676-1749) –
il a fait l’objet du deuxième enregistrement de l’ensemble a
nocte temporis pour le label Alpha (septembre 2017).

a nocte temporis, Reinoud Van Mechelen
Reinoud Van Mechelen, haute-contre
Anna Besson, flûte traversière baroque
Joanna Huszcza, violon baroque
Myriam Rignol, viole de gambe
Louis Barrucand, clavecin
Benoît Colardelle, lumières

 

 

 

Vendredi 21 juillet, 21h
HÉRICOURT, église luthérienne

JS BACH : Ouvertures Suites
Beaucoup d’œuvres familières de Bach ont connu plus d’une
incarnation, et ses ouvertures-suites ne font pas exception.
Jouées  à  l’époque  comme  des  oeuvres  de  chambre,  avec  un



musicien  par  partie,  elles  sont  ici  réalisées  dans  des
versions où les deuxième, troisième et quatrième suites se
présentent dans des écritures différentes : la seconde avec un
autre instrument soliste que la flûte et les deux dernières
sans timbales ni trompettes. La lecture de ces œuvres par
l’ensemble Masques révèle toute leur essence chambriste et
conversationnelle, avec la finesse et l’intelligence propre à
l’Ensemble Masques.

Ensemble Masques
Olivier Fortin, clavecin et direction
Sophie Gent, violon
Louis Creac’h, violon
Kathleen Kajioka, alto
Jasu Moisio, hautbois
Lidewei De Sterck, hautbois
Rodrigo Gutiérrez, hautbois
Inga Maria Klaucke, basson
Mélisande Corriveau, violoncelle
Benoit Vanden Bemden, contrebasse
Benoît Colardelle, lumières

 

 

Samedi 22 juillet, 17 h
FRESSE, église Saint-Antide

Concerti
JS Bach, concerto pour violon en la mineur BWV 1041 et en mi

majeur BWV 1042
Albinoni, Sinfonie no. 1, en sol majeur (Sinfonie a cinque,

Op. 2, 1700)
Telemann, Concerto pour alto TWV 51:G9

CONCERTO, SONATE, DUOS DE VIOLON… Le terme « concerto »désigne
une oeuvre où un soliste est accompagné par un orchestre.
Cependant, à l’époque baroque, le concerto est plutôt une



oeuvre de musique de chambre. On peut aujourd’hui affirmer que
les concerti étaient joués à un musicien par partie jusqu’à
1740 environ. De ce fait, utiliser un grand orchestre pour

jouer les « saisons » de Vivaldi pourrait être comparé à jouer
des quatuors de Beethoven avec plusieurs cordes par partie ou
utiliser un grand choeur dans des cantates de Bach. Même en

Italie, certains opéras vénitiens étaient accompagnés par des
ensemble de musique de chambre, à un musicien par partie.

L’appellation de concerto n’était pas non plus liée au
principe du soliste accompagné par un ensemble. Les Concertos

Brandebourgeois de Bach nous rappellent que le terme fait
référence à une grande variété de partitions. Aussi, plusieurs

éditeurs de l’ère baroque ne faisaient pas toujours de
différence entre concerto et sonate… par exemple, Walsh de
Londres intitulait dans son édition de 1715 de l’Op. 6 de

Corelli : « XIII Great Concertos, or Sonatas ». On utilise
souvent l’argument que le fait de jouer les concerti à un

musicien par partie oblige le violon solo à jouer sa ligne,
dans les tutti, en unisson avec le premier violon. Cet effet
est aujourd’hui considéré comme indésirable : si plus d’un

violon doit jouer la même ligne, on cherche à notre époque à
mettre trois instruments ensemble afin de camoufler les

différences d’intonation entre les interprètes. Cette idée est
en fait complètement « moderne » et le son de deux violons

jouant en unisson était familier au XVIIIe siècle.
Il est important de rappeler qu’à cette époque, contrairement
à aujourd’hui, les musiciens ne pouvaient pas se fier à une
partition d’ensemble (conducteur ou score) mais plutôt à des
parties séparées qui leurs étaient données, à la manière d’un
quatuor à cordes. Même le claveciniste devait se suffire de la

partie de basse, souvent sans les chiffrages lui indiquant
l’harmonie. Dans les répétitions, les numéros de mesures

n’étaient pas indiqués sur les partitions et les stylos ou
crayons tels que l’on les connait aujourd’hui n’étaient pas

encore inventés, donc une impossibilité d’écrire d’annoter sur
le papier à la manière dont on le fait de nos jours.

Finalement, la plus grande majorité des « jeux » de manuscrits



de concerti qui nous sont parvenus contiennent seulement un
jeu par ligne, sans copies supplémentaires destinées à un plus

grand nombre de musiciens.

Ensemble Masques
Sophie Gent*, Louis Creach, Paul Monteiro, violons

Kathleen Kajioka*, Fanny Paccoud, altos
Mélisande Corriveau, violoncelle

Benoit Vanden Bemden, contrabasse
Olivier Fortin, clavecin et direction

*solistes.
Benoît Colardelle, lumières

« The first material Circumstance which ought to be considered
in the Performance of this Kind of Composition is the Number

and Quality of those Instruments that may give the best
Effect. » /

« La première circonstance matérielle qui doit être prise en
compte dans l’exécution de ce type de composition est le

nombre et la qualité des instruments qui peuvent donner le
meilleur effet. »

Charles Avison, preface to Six Concerto in seven parts, Op.3,
1751.

Dimanche 23 juillet, 11 h
MELISEY, chœur roman

JS BACH : Senza basso
Sonata en sol mineur BWV 1001
Partita en ré mineur BWV 1004

La violoniste Sophie Gent, originaire de Perth en Australie,
réalise une magnifique carrière en Europe depuis de nombreuses

années. Recherchée pour ses qualités de chambriste et de
soliste, elle joue au sein de nombreux ensembles tels

Pygmalion, Masques, Ricercar… Son récital à Musique et Mémoire
est un voyage intime, faisant chanter son magnifique

instrument dans deux suites de Bach écrites pour violon seul.



Sophie Gent, violon
Benoît Colardelle, lumières

Dimanche 23 juillet, 21 h
LUXEUIL-LES-BAINS, Basilique Saint-Pierre et Saint-Paul

JOHN BLOW : Venus & Adonis
Drame en format compact sur un amour mythique, dont la

profondeur émouvante se saisit de nous presque par surprise,
Venus & Adonis a été le premier chef-d’œuvre de l’opéra

anglais.
Il est fortement influencé par les modèles de Jean-Baptiste

Lully. Si son cadre français – son ouverture et ses nombreuses
danses populaires – est traité avec fidélité à cette

inspiration par l’un des maîtres les plus estimés
d’Angleterre, il est rempli d’un charme qui lui est propre et

exprime également cette identité.

17h > Répétition publique
Réservation conseillée 06 40 87 41 39,

festival@musetmemoire.com – musetmemoire.com

Ensemble Masques, Olivier Fortin
Olivier Fortin, clavecin et direction

Sophie Junker, soprano – Vénus
Andrew Santini, basse – Adonis

Magid El-Bushra, alto
Marie-Frederique Girod, soprano

Magali Pérol-Dumora, soprano
Gabriel Jublin, contreténor

Contantin Goubet, ténor
Josh Gest, baryton

Davy Cornillot, ténor
Marc Busnel, basse

Julien Martin, flûte
Marine Sablonniere, flûte

Sophie Gent, violon

https://musetmemoire.com/2023/03/01/programme-2023-la-30e-edition/


Louis Creac’h, violon
Kathleen Kajioka, alto
André Henrich, théorbe

Mélisande Corriveau, violoncelle
Benoit Vanden Bemden, violone
Benoît Colardelle, lumières

ensemblemasques.org

 

 

 

WEEK END 3
 

Mercredi 26 juillet, 21 h
FOUGEROLLES, Ecomusée du Pays de la Cerise

https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-70-30eme-festival-musique-et-memoire-15-30-juillet-2023/


Mujeres del nuevo mundo
Musiques et chants traditionnels d’Amérique du Sud
Le programme reprend titre et chansons du dernier album de
Diana Baroni : Mujeres del nuevo mundi (programme déjà réalisé
lors du dernier Festival de musique sacrée de Perpignan, avril
2023). Il convoque poétesses, compositrices, rêveuses, mères,
dont  la  féminité  s’exprime  à  travers  leurs  créations
artistiques et leurs œuvres. De la Vierge Marie, à Sor Juana
Inés de la Cruz, en passant par la Mère Terre ou Pachamama,
selon la tradition des peuples indigènes afro-amérindiens, la
sélection rend hommage aux personnalités féminines marquantes
du Nouveau Monde, souvent des femmes sacrifiées, empêchées
auxquelles la musique, composition et chant, a apporté une
libération  salutaire  ou  une  échappatoire  contre
l’insurmontable.  Les  champs  investis  sont  forts  et
éclectiques,  constituant  comme  une  sélection  poétique,
convoquant un héritage musical ancestral depuis l’époque de la
colonisation jusqu’à nos jours. A la force souvent poignante
des textes, Diana Baroni sait s’entourer de complices aussi
incandescents  que  son  chant  cathartique  ;  outre  la  voix
ciselée,  implorante,  enivrée  ou  dénonciatrice,  les  timbres
associés  (viole  de  gambe  et  guitare)  créent  comme  une
dramaturgie instrumentale aussi poétique qu’expressionniste.

« Grain de velours, timbre ardent à l’imaginaire métissé,
Diana Baroni, flûtiste et chanteuse hors normes, ressuscite
l’Argentine  embrasée  et  nostalgique  des  grandes  divas  du
siècle dernier. La viole de gambe envoûtante de Ronald Martin
Alonso ou les percussions magiques de Rafael Guel, enivrent
littéralement »

Diana Baroni Trio
Diana Baroni, chant, traverso /  Ronald Martin Alonso, viole
de gambe   / Rafael Guel, guitare baroque, flûtes, percussions
Benoît Colardelle, lumières

Diana Baroni Trio
Musicienne entre deux mondes, l’Argentine Diana Baroni crée



des liens entre les sonorités baroques et la tradition orale
des colonies du Nouveau Monde. De cette approche, elle invente
une musique à la fois riche, émouvante et entraînante, dans
laquelle  les  passions  latines,  extra  européennes  et
européennes, se révèlent. Diana fédère une constellation de
musiciens  complices  venant  des  horizons  et  traditions
ancestrales, comme le mexicain Rafael Guel (qui a fabriqué
toutes ses guitares et assure à chaque performance, l’éclat
des percussions), il accompagne Diana de sa voix chaleureuse
et le virtuose franco-cubain Ronald Martin Alonso à la viole
de gambe.

www.dianabaroni.com

 

 

 

Jeudi 27 juillet, 20 h
GRANDVILLARS, église Saint-Martin

1ère partie / Canciones, diferencias y glosas
Oeuvres de Jusepe Ximenez, Antonio et Hernando de Cabezón,
Antonio Martin y Coll, Francisco Correa de Arauxo, Pablo Bruna

Jean-Charles Ablitzer, orgue espagnol de Grandvillars
Les  compositeurs  baroques  espagnols,  comme  leurs  confrères
européens,  affectionnent  l’art  de  la  diminution  et  de  la
variation. Du XVIe siècle au XVIIIe siècle, Ils appliquent ces
techniques à des thèmes religieux ou à des chansons profanes.
D’où cette musique exubérante, présente dans de nombreuses
œuvres, laquelle met parfois en avant une virtuosité pleine de
feu et de passion. Pour d’autres pièces, une douce mélancolie
se dégage de calmes mélismes, transparents, aériens.

 

2e partie / Diego Ortiz



Caleidoscopio

Comet Musicke
Francisco Mañalich, ténor et viola da gamba
Marie Favier, alto
Aude-Marie Piloz, viola da gamba
Cyrille Métivier, cornetto, vihuela de arco et alto
Camille Rancière, vihuela de arco et baxo
François Joron, ténor
Daniela Maltrain, vihuela de arco et tiple
Sarah Lefeuvre , tiple et flautas dulces
Jan Jeroen Bredewold, baxo
Patrick Wibart, serpentón et baxo
Laurent Sauron, percusiones
Benoît Colardelle, lumières

Diego Ortiz est bien connu des instrumentistes qui pratiquent
la musique ancienne pour son Trattado de Glosas de 1553 et ses
célèbres diminutions virtuoses ; cependant son œuvre sacrée,
rassemblée  dans  le  Musices  Liber  Primus  de  1565,  reste
méconnue.

Le programme révèle ainsi des motets très rares issus de ce
corpus. Ortiz y montre sa maîtrise de la polyphonie, synthèse
d’influences  multiples,  de  l’école  franco-flamande  aux
chansons  espagnoles.  On  y  retrouve  aussi  l’inventivité
rythmique  des  diminutions,  soulignée  par  l’emploi  des
instruments pour doubler ou remplacer des voix chantées, comme
le suggère l’auteur dans sa préface.
Chansons polyphoniques, pièces d’orgue jouées en consort de
cordes  ou  madrigaux  ornés  viennent  compléter  ce  portrait
inédit où la virtuosité se met au service d’une composition
richement ornée.

Avec  une  formation  constituée  de  voix  et  d’instruments
mélodiques, Comet Musicke édifie un kaléidoscope qui dévoile
un portrait sonore de Diego Ortiz en assemblant, grâce à des
instrumentations très variées destinées à mettre en valeur le



contrepoint,  des  pièces  de  nature  également  diverse,
organisées autour de ses recercadas et de ses motets. Les
œuvres de Hernando de Cabezon, Jacques Arcadelt et Francisco
Gerrero notamment, contextualisent l’écriture d’Ortiz… – et en
refusant  de  les  ordonner  selon  leur  caractère  sacré  ou
profane, ce programme se propose de partager avec l’auditeur
du XXIe siècle une vision plus complète d’un génie oublié du
XVIe siècle.

ablitzer.pagesperso-orange.fr

 

 

 

Vendredi 28 juillet, 21 h
Belfort, temple Saint-Jean

Cantates imaginaires
Rêveries  pour  voix  et  grand  orgue  autour  des  cantates  de
Johann Sébastian Bach

Pour  ce  programme,  Saskia  Salembier  et  Marc  Meisel  ont
apprivoisé le considérable corpus d’airs de cantates de Bach.
Le duo les présente sous un éclairage différent de celui pour
lequel ils ont été composés.

La  transcription  révèle  souvent  des  aspects  cachés  de
l’écriture, et loin d’appauvrir l’original, elle peut faire
apparaître  la  musique  sous  un  jour  nouveau.  Suffisamment
idiomatique,  elle  semble  à  force  de  recherche,  avoir  été
écrite originellement pour orgue et voix. Bach publie en 1748
les Sechs Chorale von verschiedener Art, couramment appelés
Chorals  Schübler,  collection  de  transcriptions  de  cantates
pour l’orgue. Le fait que Bach ait payé lui-même un maître
graveur afin d’éditer cette œuvre indique l’importance qu’il
accordait à la transcription et la diffusion de ses cantates.



Peut-on rêver meilleur modèle ? L’utilisation du grand orgue
est naturelle ; il était l’instrument central pour cantates et
oratorios. Il apportait à l’ensemble non seulement une base
sonore essentielle à son équilibre mais également une variété
de  couleurs  incroyables,  qu’un  orgue  positif  ne  peut
malheureusement  pas  imiter  !
Les airs de cantates sont écrits pour différentes tessitures
vocales, et Bach ne les a pas distribués au hasard ! Il confie
par exemple les propos de Jésus ou les airs guerriers à la
basse  tandis  qu’il  donne  au  soprano  les  airs  lumineux  et
angéliques. Mais Bach joue aussi en adaptant des airs d’une
tessiture vers une autre, comme c’est le cas de la cantate Ich
habe genug, dont il nous est parvenu trois versions (pour
soprano,  alto  et  basse).  Aussi,  la  tessiture  n’a  pas  été
retenue  comme  critère  de  sélection  des  airs,  et  Saskia
Salembier prête indifféremment sa voix à des pages écrites
pour  soprano,  alto,  ténor  ou  basse.  Ce  choix  permet  de
proposer au public un cheminement à travers toute la palette
rhétorique du compositeur. Enfin, les artistes ont décidé de
ne pas suivre un ordre liturgique mais de tisser de nouveaux
liens entre les pièces, créant ainsi des Cantates Imaginaires.

Saskia Salembier, voix
Marc Meisel, orgue nordique Marc Garnier
Benoît Colardelle, lumières

saskiasalembier.weebly.com
marcmeisel.wixsite.com

 

 

 

Samedi 29 juillet, 17 h
Servance, église Notre-Dame de l’Assomption

JS BACH :



L’Art de La Fugue [Die Kunst der Fuge], BWV 1080 L’apothéose
du style contrapuntique
Le concert invite à une immersion dans l’œuvre peut-être la
plus  conceptuelle  de  JS  Bach  :  composé  sans  spécifier
l’instrument (ou les instruments) pour le(s)quel(s) il a été
pensé, le recueil distille une forme de musique « pure » où
les  questions  de  «  décorations  »  (interprétation,
instrumentation,  ornementation)  fondent  devant  l’immensité
quasi cosmique de la matière musicale. Que cette œuvre soit
une  énigme  est  un  fait.  Encore  maintenant,  les  doutes
subsistants  sont  plus  nombreux  que  les  certitudes  :  les
questions qu’elle suscite, sont multiples : œuvre conceptuelle
ou destinée à être jouée ? avec quel(s) instrument(s) ? est-
elle  inachevée  ?  Combien  de  messages  sont-ils  cachés  ?
(numérologie,  spéculation,  philosophie)  –  Est-ce  l’ultime
œuvre de JS Bach ? son testament musical ?
Mais  une  chose  est  sûre  :  c’est  l’apothéose  du  style
contrapuntique et une des plus grandes prouesses de la musique
classique  occidentale.  La  fugue,  technique  de  composition
consistant à imiter un thème dans plusieurs voix, y trouve son
expression  ultime  :  à  l’endroit,  à  l’envers,  en  miroir,
diminuée,  augmentée,  à  la  2nde  (et  autres  intervalles).
L’émotion est instantanée. L’auditeur est transporté dans un
monde  musical  d’une  architecture  si  profonde  et  intense
qu’elle lui fait parcourir un grand voyage intérieur.

Ensemble Les Timbres
Yoko Kawakubo, violon Myriam Rignol, Juan Manuel Quintana et
Pau Marcos Vicens, viole de gambe Vincent Bernhardt et Julien
Wolfs, clavecin et orgue
Benoît Colardelle, lumières.

«  Les  Timbres  est  un  ensemble  techniquement  virtuose,
musicalement  complice,  poétiquement  juste.  Que  demander  de
plus ? » Classiquenews.com

les-timbres.com



 

 

 

Dimanche 30 juillet, 11 h
Faucogney, chapelle Saint-Martin

Partitas
JS BACH : Partitas BWV 826 et 828
Préludes et fugues du Clavier Bien Tempéré
Olivier Spilmont, clavecin
Benoît Colardelle, lumières

Olivier Spilmont, familier de Musique et Mémoire, pour lequel
il  a  recréer  plusieurs  cycles  de  cantates  parmi  les  plus
bouleversantes, aborde un grand cycle de Suites que JS Bach
nommait comme son premier Opus et peut-être comme le plus
important écrit pour le clavier. Ce sont les premières à être
éditées  par  le  compositeur.  Toutes  les  influences  sont
présentes dans ces Suites et font appel à la synthèse des
goûts, français, italiens et allemands.

Moment  d’intimité  avec  le  clavecin,  le  concert  rappelle
combien  le  clavier  servit  de  laboratoire  pour  Bach,  ;  la
musique pourtant confiée qu’à un seul instrument, n’en demeure
pas  moins  un  monument  de  construction,  tant  sur  le  plan
spirituel que musical, tout aussi impressionnant que celui de
ses  grandes  fresques,  comme  les  Passions,  ou  les  grandes
Cantates.

Olivier  Spilmont  :  «  Olivier  Spilmont  semble  éclairer  de
l’intérieur les puissantes architectures des oeuvres de J.S.
Bach. Cela palpite et s’incarne dans un jeu de contrastes et
d’associations instrumentales irrésistible. La musique devient
monde, espace et temps à la fois. »
Alexandre Pham, classiquenews



 

 

Dimanche 30 juillet, 21 h
Luxeuil-les-Bains, Basilique Saint-Pierre et Saint-Paul

Nuit à Venise
Les maîtres de chapelle de San Marco

Les Surprises, Louis-Noël Bastion de Camboulas
Jehanne Amzal, Cécile Achille, sopranos
Paulin Büngden, alto et Julia Beaumier, mezzo
Paco Garcia, Sébastien Obrecht, ténors
François Joron, Sébastien Brohier, basses

Gabriel Grosbard, Anaëlle Blanc Verdin, violons
Benoît Tainturier, cornet à bouquin
Juliette Guignard, violes de gambe ténor et basse
Lucile Tessier, dulciane et flûtes
Thibaut Roussel, théorbe
Louis-Noël Bestion de Camboulas, orgue, clavecin et direction
Benoît Colardelle, lumières

Venise s’impose comme le plus haut lieu de musique et d’arts
aux XVIe et XVIIe siècles. Et le poste de maître de chapelle
de la basilique Saint-Marc est le plus convoité (cf Legrenzi
n’a cessé de le rechercher ; Monteverdi avant lui, l’a occupé
avec la réussite que l’on sait… ). Les Surprises récapitulent
une généalogie de compositeurs parmi les plus remarquables,
attestant tous de l’aura de Venise, comme capitale artistique
de premier plan. Quelques heureux élus se sont succédés pour
faire vivre les fastes musicaux de la basilique, tous étaient
de fabuleux musiciens et compositeurs qui se sont placés dans
la  continuité  de  Monteverdi.  Après  dix  années  d’existence
l’ensemble Les Surprises navigue dans ces eaux vénitiennes et
se  frotte  à  ces  génies  de  l’affect,  de  la  prosodie,  du
théâtre, accents locaux endémiques, profanes, sacrés.

https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-nuit-a-venise-les-surprises-louis-noel-bestion-de-camboulas-1-cd-alpha-classics/


Le programme qui a récemment obtenu le CLIC de CLASSIQUENEWS
(1 cd Alpha classics) explore la musique lagunaire, allant des
grandioses  double  choeur  aux  intimes  duos  ou  trios,  en
s’intéressant aussi aux passerelles fréquentes entre sacré et
profane, église et opéra, à l’image des Contrafacta (madrigaux
de Monteverdi qui ont été « détourné » avec des textes sacrés
par Aquilino Coppini)

17h > Répétition publique
musetmemoire.com

 

 

 

 

BILLETTERIE
Tarifs et conditions

 

Tarifs concerts des 16, 19, 20, 21, 22, 23 (11 h), 26, 27*,
28**, 29 et 30 (11 h) juillet
15  €,  5  €  (jeune  public)  et  12  €  (adhérents  Musique  et
Mémoire).

*applicable également aux adhérents d’ACORG, concert du 27
juillet, Grandvillars (église St Martin)
**applicable également aux adhérents d’AOMB, concert du 28
juillet, Belfort (cathédrale St Christophe)

Tarifs concerts des 15, 23 (21 h) et 30 (21 h) juillet
20  €,  5  €  (jeune  public)  et  15  €  (adhérents  Musique  et
Mémoire)

Réservation conseillée pour les concerts des 15, 16, 20, 21,

https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-nuit-a-venise-les-surprises-louis-noel-bestion-de-camboulas-1-cd-alpha-classics/
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-nuit-a-venise-les-surprises-louis-noel-bestion-de-camboulas-1-cd-alpha-classics/
https://musetmemoire.com/2023/03/01/programme-2023-la-30e-edition/


22, 23 (21 h), 27, 28, 29, et 30 (21 h) juillet
Réservation obligatoire pour les concerts des 19, 23 (11 h),
26 et 30 (11 h) juillet

 

➔ PASS
15 et 16 juillet (2 concerts)
46 €, 16 € (réduit), 25 € (adhérents Musique et Mémoire)
19, 20, 21, 22, 23 et 24 juillet (6 concerts)
85 €, 28 € (réduit), 70 € (adhérents Musique et Mémoire)
26, 27, 28, 29 et 30 juillet (6 concerts)
85 €, 28 € (réduit), 70 € (adhérents Musique et Mémoire)

➔ Formule « Tutti » (abonnement 14 concerts, du 15 au 30
juillet)
196 €, 56 € (réduit), 161 € (adhérents Musique et Mémoire)

➔ Adhésion à l’association Musique et Mémoire
Membre actif / 25 € – Adhérent mécène / 260 €

Les adhérents mécènes bénéficient :
– une déduction fiscale de 66 % du montant de votre don, soit
171, 60 € (pour un don de 260 €)
– une réduction de 65 € sur le montant total de vos entrées au
festival
– tarif adhérent
placement en zone « partenaires »

 

Le tarif réduit est applicable aux – de 18 ans, étudiants,
allocataires du RSA, demandeurs d’emploi, sur présentation des
justificatifs correspondants.

Le tarif adhérents est réservé aux adhérents de l’association
Musique et Mémoire.

 



Carte avantages jeunes

1 place gratuite offerte pour 1 concert du festival, dans la
limite des places disponibles et uniquement sur réservation /
coupon à télécharger sur www.avantagesjeunes.com

 

 

 

 

___________________________________

INFOS & RÉSERVATIONS
Informations pratiques

Ouverture des locations à partir du mardi 16 mai 2023

Billets achetés par correspondance jusqu’au vendredi 30 juin /
Placement ZONE A
au moyen du coupon de réservation
festival Musique et Mémoire, 14 rue des Grands Bois, 70200
Adelans
Demande accompagnée du règlement par chèque bancaire ou postal
à l’ordre de « Musique et Mémoire », ainsi qu’une enveloppe
timbrée aux nom et adresse du destinataire pour l’envoi des
billets.

Billetterie en ligne sur www.musetmemoire.com / Placement ZONE
A
A l’exception de la formule « Tutti », des Pass week-end.

 

Billets réservés par téléphone à partir du mardi 4 juillet /
Placement ZONE B

https://musetmemoire.com/


06 40 87 41 39. Du mardi au vendredi de 9 h à 12 h et de 14 h
à 17 h et le samedi de 10 h à 12 h.
Les billets sont tenus à votre disposition au plus tard 20 mn
avant le début du concert. Les billets non retirés dans ce
délai seront remis en vente.


